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Dans le dernier bulletin n° 29 du mois de juin 2002,
plusieurs articles ont ete tres mal imprimes (fautes de
frappe, fautes d'orthographe, etc ...) Vous voudrez bien
excuser ces erreurs.
Merci d'avance.

Im Heft von Juni 2002 wurden die Beiträge durch viele
F eitler besomlers verunstaltet. Ich bitte Autoren und Leser,

dies gütigst zu entschuldigen.
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Les pages d'ULTREIA sont ouvertes gratuitement a chacun de nos membres
sous la rubrique : COURRIER DES JACQUETS.
Si vous avez des questions, des propositions, des informations concernant le
pelerinage de St-Jacques, si vous cherchez un compagnon de route pour tel
trolll;on, telle date, votre communication sera publiee clansun prochain bulletin.
Redacteur responsable: Adrien GRAND
Reproduction, meme partielle, interdite sans autorisation.

COMMUNIQUES AUX NOUVEAUX MEMBRES

A l'interieur de notre association existe la Confrerie St-Jacques.
A caractere recumenique, elle regroupe les personnes qui desirent

partager un approfondissement spirituel base sur la reflexion et la priere,
dans un esprit de pelerinage. Pour de plus amples renseignements sur les
activites confraternelles, veuillez vous adresser a son secretaire M. Jean­

Noel ANTILLE, route de la Croix 141, 1095 Lutry, tel. (021) 791 39
76. Les personnes faisant partie de la Confrerie ne payent pas de
cotisation suppIementaire. En revanche, une participation reguliere aces
rencontres est demandee.

AUX FUTURS PELERINS, membres de notre association
Un mois avant votre depart, demandez a nos secretariats :

I) 10 les feuilles « renseignements pratiques» (conseils, equipement,
adresses, etc ...)

2) 20 la lettre de recommandation, en precisant lees) pays qui vous
concerne(nt), les dates de votre peregrination (debut et fin), le
numero de la piece d'identite que vous aurez sur vous. Important:
indiquez les raisons de votre peregrination.

REFUGE DE PELERINS A BELORADO (pres de Burgos, en
Espagne)

Le comite a decide d'ouvrir un compte pour les membres qui desirent
envoyer des dons a la paroisse de Belorado pour assurer l' entretien du
refuge. Il vous suffit d'utiliser notre compte de cheques postaux et
d'indiquer la mention ~~Belorado ». Merci d'avance.
Un grand merci aux membres qui font des dons a l'association a
l'occasion du paiement de leur cotisation.

Tous les membres dispose(e)s a consacrer deu.'Csemaines au service des
pelerins peuvent s'adresser a la vice-presidente, Rosemarie Bellmann
tel. 056 668 16 40. Merci d'avance.
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MITTEILUNGEN FÜR UNSERE NEUEN MITGLIEDER

Innerhalb unserer Vereinigung gibt es die St. Jakobus-Bruderschaft
(Confrerie St-jacques)
Auf ökumenischer Basis vereinigt sie Menschen, die an einer spirituellen
Vertiefung, basierend auf Besinnung und Gebet im Sinne der
Pilgerschaft, teilhaben möchten. Für weitere Auskünfte zu den
Aktivitäten der Bruderschaft wenden Sie sich an den Sekretär: Herr
Jean-Noel Antille, route de la Croix 141, 1095 Lutry, Tel. 021/791 39
76.

Mitglieder der Bruderschaft bezahlen keine zusätzlichen Beiträge,
hingegen ist die regelmässige Teilnahme an den Zusammenkünften
erwünscht.

AN ZUKÜNFTIGE PILGER, Mitglieder unserer Vereinigung

Verlangen Sie einen Monat vor Iluer Abreise bei unseren Sekretariaten:
* 1. Informationsblätter "Praktische Ratschläge" (Ratschläge zur
Ausrüstung, Adressen von Unterkünften usw).
* 2. Empfehlungsbrief (credential). Geben Sie LandlLänder an, durch
die Sie pilgern werden, Beginn und Ende der Reise sowie die
Nummer Ihrer mitgeführten Identitätkarte. Wichtig: nennen Sie den
Grund für Ihre Pilgerreise.

PILGER-HERBERGE BELORADO (bei Burgos in Spanien)

Der Vorstand hat beschlossen, ein Sonderkonto für den Unterhalt dieser
Pilgerherberge zu eröffnen, um Mitgliedern, die einen Beitrag an die
dortige Pfarrei leisten möchten, dazu die Möglichkeit zu geben. Es
genügt, dafür einen Einzahlungsschein mit der Nummer unseres
Postcheckkontos (pC 17-276098-4, Les Amis de Saint-Jacques, 1200
Geneve) zu benützen mit Vermerk "Belorado". Besten Dank zum
Voraus.

Dank auch an jene Mitglieder, die beim Bezahlen ihres Jahresbeitrages
der Vereinigung eine Spende für diesen Zweck zukommen lassen.
Mitglieder, die bereit sind, sich für zwie Wochen in Belorado in den
Dienst der Pilger zu stellen, melden sich bitte bei unserer Vize­
Präsidentin Rosemarie Bellmann, Tel. 056/668 16 40. Vielen Dank.



6

LE BILLET DU PRESIDENT

Vous le savez peut-etre, 1'eglise contigue au gite a Belorado a ete
restauree pendant le printemps et 1'ete derniers. De ce fait, le refuge le
"Teatrillö" etait fenne et les pe1erins ont ete accueillis dans un garage,
local situe tout pres. La situation d'accueil fut tres difficile pour les
pelerins et les hospitaliers. Rosemarie, notre vice-presidente et respon­
sable, a passe une partie du mois d'aout sur place, je vous invite a lire
son article.

Concernant 1'avenir de 1'accueil des pelerins a Belorado, notre
association est prete a aider la paroisse financierement. Des projets de
contruction d'un nouveau refuge et 1'amenagement de l'ancien gite font
partie des projets de la paroisse. Nous attendons 1eur decision et vous la
commumquerons.

Lors de notre derniere assemblee generale, deux membres avaient fait
une proposition concernant notre engagement financier vis-a vis de la
paroisse de Belorado. Le comite a etudie la question, a pris position; il
rencontrera, tres prochainement, ces deux personnes et ensemble ils trou­
veront une solution.

Cet ete, la Confrerie a organise plusieurs marches en etoile convergeant
toutes a Saint-Maurice. Je vous encourage a lire l'article de Jean-Noel,
un des responsables organisateurs.

Le printemps prochain, au mois de mars, nous nous retrouverons
nombreux a St-Gall pour notre prochaine assemblee generale. Vous
trouverez des indications precises dans la rubrique "A vos agendas".

L'ete prochain, nous ne partirons pas de Toulousepour continuer notre
pelerinage a Santiago, Jean-Fran90is Kister, notre guide emerite ades
problemes de sante. J'aimerais beaucoup qu'une ou un membre ou un
groupe de membres prennent la releve et s'annonce(nt) pour le remplacer
et nous pennettre de continuer notre mare he estivale vers Compostelle.

Vous avez remarque que notre dernier bulletin du mois de juin etait pIe in
de fautes de frappe et d'orthographe. Des problemes de temps, de lecture
et de transmission sont a l'origine de ces ennuis. Je vous prie de bien
vouloir nous pardonner. 11faudrait, pour eviter ce probleme, que je
puisse compter sur une equipe efficace de volontaires pour preparer,
corriger et verifier les tex1es avant l'impression du bulletin. Je lance un
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appel a ceIles et celL,(qui seraient prets a s'engager dans cette aventure.

Le pelerinage a Santiago attire de plus en plus de pelerins. C'est une
realite. Au cours de ces vingt dernieres annees, les associations, les
paroisses, les communes, les pays concernes ont fait beaucoup pour
promouvoir et faciliter la peregrination. Des gites ont ete amenages,
des guides proposes, les sentiers balises, etc ... L'Europe est intervenue.
Le pelerinage n'a plus rien a voir avec celui qu'accomplissaient les pe­
lerins des annees 80. Aujourd'hui, cela est a la portee de tous. Ce n'est
plus un exploit. Mais ce qui reste et cela me semble essentiel, c'est le
fait de se mettre en marche, de quitter ses habitudes, ses reperes et de
partir de chez soi vers le tombeau de saint Jacques et d'etre attentif a
1'autre qui peut nous apporter beaucoup. C'est une demarche essentielle,
elle pennet de prendre du recul, de relativiser, de faire le point et de
decouvrir que 1'essentiel n'est pas forcement ce qu' on croyait.

Une membre m'ecrit pour me signaler que la priorite n'est pas toujours
donnee au pelerins qui marchent. Ceci est la responsabilite des hospi­
taliers qui doivent reconnaitre les peIerins qui debarquent de leur voi­
ture et ceux qui ont marche toute la journee. J'ai travaille comme
hospitalier a Belorado, en 1999. J'etais attentif a ce probleme et j'ai
meme renvoye des pelerins qui sortaient 1eurs sacs d'une voiture.
La course au lit et aux meilleures places existe, je 1'ai vecue personnelle­
ment. Il est clair que tous ces problemes sont dus a 1'egolsme des pele­
rins et qu'une solidarite devrait etre la regle.

Par contre,lors de son pelerinage, le pelerin doit pouvoir etre pret a vivre
au jour le jour, a accepter certains inconvenients : a1'etape, le refuge est
complet, soit il faut marcher encore un peu, soit il faut trouver une solu­
tion chez 1'habitant ou se contenter d'une place pour poser son sac de
couchage; le guide a oublie de mentionner que le bar ou le restaurant est
ferme le jour de son arrivee ou qu'il n'existe plus. Le Camino n'est pas le
club Med Olltoutes les structures d'accueil et d'hebergement sont dues

aux pelerins. Ne 1'oublions pas.

Notre site Internet: www.chemin-de-stjacgues.ch fonctionne bien.
La version allemande est operationnelle. Si vous voulez consulter les
pages "rnembres" non ouvertes au grand public, il vous suffit d'appeler
Francis Golay, notre secretaire qui vous donnera le code.
J'ai deja recueilli quelques remarques, n'hesitez pas a nous les

communiquer, ce site est perfectible !!! Adrien Grand
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Grußwort des Präsidenten

Vielleicht wissen Sie bereits, dass die an die Pilgerherberge angren­
zende Kirche in Belorado während des vergangenen Frühjahres und
Sommers restauriert wurde. Aus diesem Grunde war das Refugio
"Teatrillo" geschlossen und die Pilger mussten in einer nahe gelege­
nen Garage untergebracht werden. Diese Situation war für Pilger und
Hospitaleros sehr schwierig. Rosemarie Bellmann, unsere Vizepräsi­
dentin und Verantwortliche für den Betreuungseinsatz hat einen Teil
des Monats August dort verbracht, und ich lade Sie ein, ihren diesbe­
züglichen Artikel zu lesen.

Was die Unterkunft der Pilger anbetrifft, ist unsere Vereinigung bereit,
die Pfarrgemeinde Belorado auch weiterhin finanziell zu unterstützen.
Projekte für den Neubau eines Refugios sowie für die weitere Nutzung
der alten Herberge sind bei der Pfarrgemeinde im Gange. Wir erwarten
den Entscheid und werden Sie weiter informieren.

Anläßlich unserer letzten Generalversammlung haben zwei Mitglieder
zu unserer finanziellen Beteiligung für die Pfarrei Belorado Stellung
bezogen und uns Vorschläge unterbreitet. Der Vorstand hat diese stu­
diert und hat dazu Stellung genommen. In allernächster Zelt wird ein
Treffen mit den betreffenden Personen stattfinden und es wird ver­

sucht, eine Lösung zu finden.

Während des vergangenen Sommers hat unsere Bruderschaft ver­
schiedene Wanderungen organisiert, die alle in einem Sternmarsch
nach Saint-Maurice führten. Ich lade Sie ein, den Artikel vom verant­

wortlichen Organisator, Jean-Noel Antille, zu lesen.

Im nächsten Frühjahr, im Monat März, werden wir uns- hoffentlich recht
zahlreich- zur Generalversammlung in St. Gallen treffen. Sie finden die
näheren Angaben dazu in der Rubrik "Agenda".

Unsere Sommerwanderung im nächsten Jahr: Fortsetzung des Weges
von Toulouse Richtung Santiago, kann wegen gesundheitlichen Pro­
blemen des Leiters, Jean-Francois Kistler, voraussichtlichnicht stattfin­
den. Ich würde es sehr begrüßen, wenn sich jemand, ein oder mehrere
Mitglieder, zur übernahme dieser Aufgabe bereit erklären könnten, da­
mit unsere Sommerwanderungen nach Santiago fortgeführt werden
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können.

Sie werden festgestellt haben. das im Bulletin vom letzten Juni viele
Orthographie- und Tippfehler vorkommen. Fehlende Zeit für übermitt­

lung und Korrekturlesen sind mit ein Grund dafür. Ich bitte Sie dafür um
Ver zeihung. Damit diese Probleme in Zukunft vermieden werden kön­
nen, bin ich auf die Hilfe eines leistungsfähigen Teams angewiesen,
welches die Texte liest und korrigiert, bevor sie in Druck gehen. Ich
schicke einen Aufruf an die Mitglieder, welche sich freiwillig für diese
Aufgabe zur Verfügung stellen könnten.

Der Weg nach Santiago zieht immer mehr Pilger an. Dies ist eine Reali­
tät. Im Verlauf der letzten 20 Jahre haben Jaobusgesllschaften, Pfarr­
gemeinden, Gemeinden und die betroffenen Staaten viel zur Erleich­
terung der Pilger getan: Unterkünfte wurden bereitgestellt, Führer ge­
schaffen, Wege markiert ... Auch die EU hat eingegriffen. Heute ist Pil­
gern nicht mehr das, was Pilgern in den 80er Jahren gewesen ist. Je­
dermann kann sich auf den Weg machen. Es ist kein Abenteuer mehr.
Was aber bleibt, und das scheint mir wesentlich zu sein, ist, sich auf
den Weg zu machen, seine Gewohnheiten, sein Orientierungsverhal­
ten aufzugeben und sein Zuhause zu verlassen, um sich auf den Weg
zum Grab des Heilgen Jakobus zu machen und dabei auch zu lernen,
seinen Nächsten zu achten. Es ist ein fundamentaler Marsch, der uns

erlaubt, Rückschau auf unser bisheriges Leben zu halten und zu re
lativieren, dass das, was wir bisher als richtig erachtet haben, nicht un­
bedingt das Richtige ist.

Ein Mitglied hat mir geschrieben, dass in den Herbergen, den zu Fuß
gehenden Pilgern nicht immer der Vortritt für ein Bett gegeben wird. Es
liegt an den Hospitaleros festzustellen, welche der Ankömmlinge ihr
Auto in der Umgebung parkiert haben und somit nicht den ganzen Tag
marschiert sind. Ich selber habe als Hospitalero in Belorado gearbeitet,
diese Situation beobachtet und Leute, die den Rucksack aus dem
Auto nahmen, wegeschickt. Der Wettlauf für ein Bett und für den bes­
ten Platz existiert tatsächlich. Er ist auf den Egoismus der Pilger zurück­
zuführen und bezeugt, dass wenig Solidarität unter den Pilgern bes­
teht.

Demgegenüber sollte der Pilger auf seiner Pilgerfahrt bereit sein, von
einem Tag auf den andern zu leben und dabei einige Unbequemlich­
keiten in Kauf nehmen: wenn die Herberge besetzt ist, entweder wei-
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termarschieren, eine Privatunterkunft suchen, oder sich mit einem Platz
zufriedengeben, wo er seinen Schlafsack ausbreiten kann. Vielleicht
wurde im Führer vergessen zu erwähnen, dass die Bar oder das
Restaurant am Tag seiner Ankunft geschlossen ist, oder dass es nicht
mehr existiert. Der Camino ist kein Club Med, wo jede Bequemlich­
keiten beim Empfang und bei der Unterkunft geboten wird.

Unsere Internet Seite www.ehemin-de-stjaegues.ehin deutscher und
französischer Sprache ist offen. Die Personalien unserer Mitglieder sind
nur vereinsintern erhältlich. Wer von unseren Mitgliedern dazu gelangen
möchte, möge sich an Francis Golay wenden. Ich habe schon einige
Rückmeldungen erhalten, zögern Sie also nicht, mit uns zu
konununizieren. Diese Sitte ist perfekt ! ! !

Adrien Grand
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A VOS AGENDAS

ReneontI'es informelles mensuelles a Geneve, au Cafe-restaurant

Le Cazar, Hötel Le Grenil, 7, Avenue Ste-Clotilde a Geneve:
Tous les derniers lundis de ehaque mois , des 17 heu res 30
Pour tous renseignements : Madeleine DESHUSSES,
tel & Fax 022 757 12 70
e-mail: <daniel.deshusses@bluewin.eh>

Pourles autres regions de Suisse, les dates n'ont pas ete
eommuniquees.

Assemblee generale 2003 a St-Gall, les 29 et 30 mars 2003
Samedi 29 mars: matin marche, midi arrivee devant la Cathedrale de St­
Gall: tM et "Bratwurst" sur la place de la Cathedrale
14 h Assemblee generale au "Pfalzkeller"
des 16 h 30 visites guidees.
19 h repas en commun

Dimanche 30 mars: matin : 9 h 30 a 10 h messe oecumenique
des 11 h conferences et 13 h repas en commun

Marehe jaequaire d'ete en Suisse: juillet 2003

Fete de la Saint Jaeques le 25 juillet aZurich
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Für Ihre Agenda

Informelles Monats-Treffen in Genf, Cafe-Restaurant Le Cazar, Hötel
Le Grenil, 7, Avenue 8te-Clotilde a Geneve:
Jeden letzten Montag des Monats, ab 17.30 h
Für Informtionen: Madeleine Deshusses.
Tel. und Fax: 0227571270, e-mail >daniel deshusses@bluewin.ch>

80mmerwanderung : Juli 2003

Fest 81. Jakob in Zürich: 25. Juli in der 81. Jakobskirche in Zürich

Generalversammlung 2003 in 81. Gallen: 29.130. März 2003
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COURRIER DES JACQUETS

Une membre cherche quelqu'un pour partir sur le Chemin de St­
Jacques(Voie d'Arles) de Lodeve a Jacca, Mpart possible autour du
20 juin 2003, pour 3 semaines.

S'adresser a Dr Sophie DAHOUN
Laboratoire de Cytogenetique MCdicales
CMU,1 rue Michel Servet 1211 Geneve 4
tel. 022 702 56 91 fax 022 702 57 06
adresse E-mail <sophie.dahoun@hcuge.ch>

UN BRAVO TOUT SPECIAL a Aimee, 83 ans, de Fillinges (Haute­
Savoie) qui a fait le peIerinage de Sarria a Compostelle, a pied et sac
au dos.
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Dank

M. Ch. Zubinden

M.. F. Cherpit
Mm. S. Wicki

Hauswart:
Pfarrer:
Helferin:

Der katholischen Kirchgemeinde Saint-Amedee in
Lausanne
dass sie ihr Ptarreizentrum den Pilgern auf ihrem Weg durch die

Schweiz geöffnet haben.
Diese Unterkunft befindet sich in der katholischen Pfarrei
St.-Amedee, Route de Pavement 97,1018 Lausanne
(Quartier Bellevaux, lisiere du bois de Sauvabelin).
Sekretariat: Mm M. Becker Tel. 021 6472232

Fax 021 647 22 71
Tel. 021 6478604

Tel. 021 448 59 38
Tel. 021 652 53 29

Mein Dank geht an alle Vorstandsmitglieder, die mich während des
ganzen Jahres ermutigt und mir geholfen haben, diese Vereinigung
zu führen. Ich denke vor allem an Ramon, der während elf Jahren die
Bibliothek unserer Vereinigung betreut hat. Dann danke ich auch al

len Mitgliedern, die punktuell für die Vereinigung arbeiten. Ein gro
ßer Dank geht auch an jene Mitglieder, die nach Rückkehr von einer
Pilgerreise Kontakt mit Henri Jansen aufnehmen und ihm wichti
ge Hinweise geben. Ich danke den Mitgliedern, die regelmäßig Infor
mationen oder Dokumentationen an unsere Verantwortliche für die

Compostela-Forschung in der Schweiz, Irene Strebei, schicken.
Ich möchte nicht vergessen, den Mitgliedern zu danken, welche mir
Artikel über ihren Pilgerweg schicken.

A la Paroisse catholique Saint-Amedee a Lausanne
Poür avoir ouvert son centre paroissial aux pelerins sur le C11erninsuisse.
Ce lieu d'hebergement se trouve a la Paroisse catholique St-Amedee,
Route du Pavement 97, 1018 Lausanne (quartier de Bellevaux, lisiere du
bois de Sauvabelin)
Secretariat: MIne M. Becker tel. 021 6472232 fax 0216472271

Concierge: M. Ch. Zbinden tel. 021 647 86 04
Cure: M. lF. Cherpit tel. 021 4485938
Paroissienne Mme S. Wicki tel. 021 65253 29

Autre possibilite d'accueil sm la paroisse :
Famille Guy et Franc;oise de Viron, 1 Chernin Marchaude 1052 Le Mont

tel. 021 652 00 28

REMERCIEMENTS

A tous les membres du comite qui tout au long de l'annee m'aident et
m'encouragent dans le pilotage de l'association. Je pense
particulierement aRamon qui, pendant onze annees, a organise et tenu la
bibliotheque de l'Association . A tous les autres membres qui
ponctuellement travaillent pour l'association. Dn grand merci aussi aux
membres qui, a leur retour de pelerinage, prennent contact avec Renn
Jansen et lui fournissent des informations precieuses. Aux membres qui
envoient regulierement des informations ou des documents a Irene
Strebei, responsable de la recherche compostellane en Suisse. Je n'oublie
pas les membres qui m' adressent des articles ou des coupures de presse
concernant le pelerinage.

Aux membres de la Confrerie

Pour avoir si bien organise, cet ete, ces belles marches en etoile vers
Saint -Maurice.

Aux organisateurs de notre beau week-end jacquaire en Alsace
A Gerard et Genevieve Winkelmu11er, membres de l'associationjacquaire
de Franche-Comte qui nous ont conduits sur les beaux ehernins d'Alsace
et Jean-Rene Quenet, membre de notre association qui a prevu l'heberge­
ment, 1es repas et 1es visites en Alsace et dans l'Ajoie.

Weitere Unterkunftsmöglichkeit in der Pfarrgemeinde:
Familie Guy et Francoise de Viron, 1, Chemin Marchaude,
1052 Le Mont, Tel. 021 652 00 28
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COMMUNICATIONS

Si vous cherchez une chambre et le repos au Puy-en-Velay, annoncez­
vous clEyelyne BIGOT 2, rue Sous Sainte Claire 4300 Le Puy-en­
Velay tel. 04 71 02 16 28

Ordination sacerdotale de Marcus A. HUBER, membre de notre
association

Le dimanche 16 juin, en l'eglise St-Etienne clBelfaux, Monseigneur
Pierre Bürcher, Eveque auxiliaire du diocese de Lausanne, Gelleve et
Fribourg a ordonne pretre Marcus Huber. Plusieurs membres ont assiste
clcette tres belle ceremonie.

L'association adresse ses meilleurs voeux au nouveau pretre ainsi qu'cl sa
famille et ses all1is.

"CONCURSO DE GUlONES "CAMINO DO XACOBEO 2004"

Information et inscription : Fundacion Araguaney Montero Rios 25 ­
2° H 15706 Santiago de Compostela
tel. 981 55 96 12, fax 981 55 96 17
fundacion@araguaney.com www.araguaney.comlfundacion

Auberge des pelerins a Einsiedeln dans l'anden institut du cIoitre :
Depuis plusieurs annees, des pelerins demandent un tampon. Notre
membre, Alexander Schönenberger, a pris contact avec les responsables;
il est en negociation pour obtenir une reponse favorable.

Ouverture d'un nouveau gite d'etape a Aumont-Aubrac, en Lozere
surle GR65

Gite d'etape avec 14 lits, 10 € la nuitee, homologue gite de France
salle clmanger et sanitaires. Un bötel (13 chambres doubles) avec coin
cuisine et une brasserie-pizzeria qui jouxie l'hebergement.
tel. 04/066.42.99.00 fax 04/066.42.99.02

Email: contact@aubrachotel.com

Le Chemin de St-Jacques en Rhenanie (Allemagne)

Le samedi 8 juin 2002, clBrühl, a eu lieu l'inauguration officielle du
trOll<;Ol1: Cologne/Bonn - Trier - Schengen sur le Chell1in de St-Jacques
en Rhenanie.
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RAPPEL:

Les membres qui desirent recevoir les statuts complets de l' association,
la liste des membres et la liste des livres disponibles clla bibliotheque
peuvent s'adresser clnos deux secretaires. Cette demiere n'est plus
envoyee systematiquement, le prix des envois par poste est trop eher.

N'oubliez pas de communiquer vos changements d'adresse a nos
secretariats.

Periodiquement des membres sont sortis de la liste en raison du fait
que leur adresse est perdue.



18 19

Recits

Un paysan picard a Saint-Jacques-de-Compostelle (1726-1727)
Une interessante reedition du livre de Guillaume Manier, presentee
par Jean-Claude Bourles
Edition Payot
160 pages (avril2002) Fr. 11.-

Chemin de Saint-Jacques par Saint-Antoine-I' Abbaye (a partir
de Gillonnay)
edit6e par I'Association Rhönes-Alpes des Amis de Saint-Jacques,
Une nouvelle alternative pour se rendre au Puy-en-Velay par
Saint-Antoine l' Abbaye
60 pages (sept. 2002) Fr. 10.-

Les Chemins de Saint-Jacques-de-Compostelle
Oe Cluny au Puy-en-Velay
Oe Lyon au Puy-en-Velay
Topoguide avec extraits de cartes et descriptif, edite par Chamina en
collaboration avec l' Association Rhönes-Alpes des Amis de Saint­
Jacques,
(2erne trimestre 2002) Fr. 18.-

En si bon chemin ..• vers Compostelle
Oe Leo Gante1et.

Sorti tout dernierement, cet ouvrage est le premier a parler de la Via
Gebennensis, de Geneve au Puy-en-Velay. Agreablement ecrit par un
habitant d' Annecy parti de son domicile. On y croise plusieurs pelerins
connus.

Edition Lepere
290 pages (sept 2002) Fr. 24.-

Compostelle, carnet d'un pelerin
Par Jacques Oary
Recit agremente de reproductions d'aquarelles d'un pelerin breton parti
de Veze1ay.
Editions Ouest-France

210 pages (2002) Fr. 38.-

Longue marche
A pied de la Mediterraneejusqu'en Chine par la route de la soie
par Bemard 0llivier
Ancien peIerin de Compostelle, ayant fait le projet de parcourir les
12000 km de la route de la soie a pied, B. Ollivier nous decrit le premier
tron90n effectue en 1999, la traversee de l'Anatolie. Ce recit nous
montre a que1 point nos chemins de Compostelle sont faciles ...
Edition Phebus

330 pages (mars 2001) Fr. 27.-

Vers I'autre cöte du miroir
Par Anne Memet

Reeit d'un peIerinage du Puy-en-Velay a Burgos, sous forme de lettres
adressees a un detenu
Editions La Sarine

182 pages (2002) Fr. 27.-

Fr. 10.-

Nouveautes

Itineraire spirituel pour Compostelle
Oe Jose et MicheIe Laplane
Journal d'un couple de pelerins au depart d' Arles
Edition La Table Ronde

200 pages (mai 2001)

Guides

LIBRAIRIE FRANCAlSE
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Enfin, mes COUPS DE COEUR, deux ouvrages tout indiques
pour vos cadeaux de Noel

Compostelle, Carnet de route d'un pelerin
Par Luc Adrian

Un subtil melange de philosophie, de mysticisme, d'humour et
d'humilite dans une ecriture riche et savoureuse. Un texte allant bien

au-dela d'un recit de peIerinage OU le petit orteil de l'ecrivain nous
fait decouvrir quels sont les vrais heros de la marche. L. Adrian,
journaliste, est I'auteur de Foi dite en passant (1997) et Des jleurs en
enfer (2000) qui a reyu la mention speciale du Grand prix de
litterature catholique
Presses de la Renaissance

291 pages (2002) Fr. 27.-

Du Puy a Conques, par le ehernin des pelerins
Par Anne Le Maire

Un petit bouquet de bonheur aquarelle par une jeune femme,
professeur d'histoire.
Edition Le Rouergue
(mars 2002) Fr. 19.-

Et encore po ur vos cadeaux de Noel nos beaux T'shirt

Blanc petit logo europeenjaune sur fond bleu sur le coeur
Bleu roi grand logo europeenjaune au dos
Gris clair chine avec tampons du chemin sur le devant
Tous en taille S, M, L, XL Fr. 20.-

Madeleine Deshusses, Grands-Buissons 4, 1233 Sezenove
Tel.+ fax 022 757 12 70 e-mail daniel.deshusses@bluewin.ch

21

BIBLIOGRAPHIE
Voici quelques articles publies dans la presse, concernant le Chemin de
St-Jacques et qui sont disponibles a la bibliotheque de l'association :

Untcnycgs nach Santiago

Sonderdruck der vier Beiträge über den Jakobswg, erschienen
Mai/Juni 2002 im Urner Wochenblatt

UW. Während 99 Tagen wandern Rita und Hans-Werner Gisler
gemeinsam in Etappen über 2100 Kilometer nach Spanien. In vier
losen Folgen schreibt Hans-Werner Gisler über seine Eindrücke.
Erlebnisse und Begegnungen auf alten Pilgerwegen durch die Schweiz,
Frankreich und Nordspanien nach Santiago de Compostela. Hans­
Werner Gisler (60) verheiratet und Vater von zwei erwachsenen Kin­
dern, ist in Altdorf aufgewachsen, und zwar auf dem Lehnplatz
(Handelshof). Nach einer Banklehre, nach Aufenthalten in Paris, London
und Lugano, kehrte er vorübergehend nach Altdorf zurück. Seit 1976
lebt er in Baar und arbeitet in einer international tätigen
Holdinggesellschaft in Zug.

De Bourguillon a Saint-Jacques-de-Compostelle au pas de "Minos"

"La Liberte" du vendredi 18 octobre 2002

Parti de Fribourg le 7 juillet, guy von der Weid a mis trois mois pour
accomplir le pelerinage de Saint-Jacques, rejoint en chemin par des amis.
Une experience lumineuse pour cet hOlnmede cheval, qui attribue a son
cheval "Minos" le StiCCeSde l'entreprise.
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NOUVELLES DES ASSOCIATIONS JACQUAIRES
EUROPEENNES
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LA RECHERCHE COMPOSTELLANE

VIe Congres international des associations jacquaires

Dans le nD 47 de la revue de l'Association de Amigos de los Caminos de
Santiago de GlIiplIzcoa (pays Basque), le president annonce la tenue du
VIe Congres international des associations jacquaires qui s'est tenu cl

Logrono du 31 octobre au 3 novembre 2002. Les participants ont reflechi
essentiellement sur les problemes que pose le succes sans cesse
grandissant du pelerinage cl Santiago. Le tMme etait : "QlIatre piliers
pOllr lIn Chenlin"
Ces quatre piliers sont : les associations et la federation, les
hosllitaliers et les volontaires, I'Eglise et les institutions religieuses et
les instances officielles : les municipalites et le gouvernement de
Galice.

Le plus grand musee du monde

Dans le nD 68 du bulletin de l'associationjacquaire bel ge flamande, le
president fait d'interessantes reflexions sur les sentiments qu'eprouvent
les pelerins contemporains en contemplant et visitant les monuments
religieux qu'ils rencontrent et visitent pendant leur peregrination vers
Compostelle.
Erige au cours de siecles, tout au long des Chemins de Compostelle qui
traversent l'Europe, l'ensemble de ces monuments est le plus grand
musee du monde.

Un Camino de gravier

Dans le bulletin de l'association neerlandaise, un membre s'indigne de
l'alteration que subit le Camino depuis quelques annees. Tla constate que
sur une distance de 120 km, le Chemin est un sentier de gravier borde de
milliers de jeunes arbres.

Wege der Jaliobspilger im Rheinland

La Bibliotheque Publique Universitaire
de Geneve possede un exemplaire d'un
recueil de chansons jacquaires pour
lequelles permissions d'imprimer
avaient ete donnees cl Troyes, le 12
aout 1718.

La gravure du frontispice montre un
pelerin drape dans sa cape, le doigt et
le regard tendus vers Compostelle.
Une fleur cl quatre petales borde son
chemin.

Eröffnung der Strecke Köln! Bonn - Trier - Schengen der "Wege der
Jakobspilger im Rheinland" am Samstag, dem 8. Juni 2002 in Brühl.
Der Deutschen StJakobus-Gesellschaft.

In der Universitätsbibliothek von Genf wird ein Pilgerliederbuch aus dem
Jahre 1718 aufbewahrt.

Sein Titelblatt zeigt einen mit geschürztem Mantel wandernden Pilger,
ganz auf sein Ziel ausgerichtet.
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NOUVELLES DE LA CONFRERIE

CHRONIQUE DE LA MARCHE JACQUAlRE 2002, PAR
IRENE STREBEL

Jean-Noel nous assure que 1'idee (geniale, NDLR) de la marche jacquaire
"en etoile" de 1'ete 2002 est nee du desir de consoler nos amis valaisans
de la non obtention des JO.

A vrai dire, les prestations sportives du groupe des douze participants qui
ontchoisi le parcours vaudois ont ete quelque peu genees par les trombes
d'eau qui se sont abattues sur leurs tetes et les ont amenes, a differentes
reprises, a profiter del'abri roulant du bus d'accompagnement, ou meme
arenoncer a quelques parcours prevus pour prendre des chemins moins
embourbes (Mo rat, Mont-pelerin).
Au souvenir de precedentes semaines de pelerimarche Oll chacun
s'accordait pour remercier saint Jacques du soleil radieux "qu'il avait
organise", on pourrait se demander : serait-il possible que saint Maurice
ait moins d'influence dans les donnees meteorologiques que saint
Jacques, contemporain et collegue de saint Pierre ? Laissons la ces im­
pertinentes et oiseuses questions, puisque la renonciation a la traver­
see du Mont-Chesau et du Mont-Pelerin nous a permis de nous arreter a
Cret-Berard et de rencontrer - devant un reconfortant feu de cheminee ­

le pasteur resident Pierre-Andre Pouly qui rentrait toutjuste de
Compostelle ; la preuve est faite que "la-haut" on complotait pour notre
joie.
Nous avons pu apprecier la beaute de notre pays lorsqu'il s'habille du
mystere des nuages tralnants et des teintes sourdes que lui dOlme la pluie.
Mais le coucher de soleil dont nous avons eu le spectacle a Sonchaux, qui
baignait d'or les Prealpes, le Leman, la plaine du Rhöne, reste
inoubliable. Bien plus important que les circonstances meteorologiques a
ete le fait que nous avons vecu au sein de notre groupe les elements qui
donnent leur valeur profonde aux marches de notre Association : 1'amitie
qui unit tous les participants, les bons rires et les moments de
recueillement en commun. Venus d'Oberweningen, Jean et Louise ont
sauve les autres marcheurs du peril de se cantonner en de9a du Röstigra­
ben : ils ont, avec Huguette, venue du Tessin, elargi 1'horizon de la majo­
rite romande a la dimension helvetique ... meme s'ils se sont eux-memes
davantage exerces au fran9ais que les francophones au sch\vytzerdütsch.
Faut-il compter notre treizieme membres comme une demi-unite, compte
tenu de sa taille, ou au contraire - au vu du nombre de ses pattes et des
kilometres parcoums -lui revient-il d'occuper deux places dans la liste?
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Fayette a pris notre troupeau sous sa garde, eveillee etjoyeuse, et
rel11arquablement sage durant les seances de recueillement.
Qu'elles sont beIles et interessantes toutes ces egli ses que nous avons
rencontrees, depuis celles d'Aarberg (autrefois dediee a saint Maurice)
et celles de Kallnach, Kerzers, Avenches (avec sa fresque de sainte Apo­
line, fin du XVe s.) Donatyre (dont le choeur s'orne de la copie de la
fresque des apötres de Moncherand, debut du XIIe s.) jusqu'a 1'abbatiale
de Payerne, le plus vaste edifice roman de Suisse avec ses chapiteaux et
ses fresques, celles de Treytorrens, de Chavannes-le-CMne, de C1lene­
Paquier au plan en ovale, de Demoret - dediee a saint Maurice - avec ses
"catacombes", celles de Bioley-Magnoux, Bercher, Doml11artin, Penet-le­
Jorat, Ropraz, Meziere, Saint-Legier-la-Chiesaz a double choeur, Blonay,
Brent, Glion sur son rocher, Villeneuve, Noville, Chessel, celle d'Aigle,
dediee a saint Maurice, enfin celle d'Ollon - dediee a saint Victor, l'un
des martyrs de la legion tMbaine - qui rappelle dans sa constmction 1'ab­
batiale d'Agaune et qui presente, dans le choeur, une fresque du XVe
figurant les apötres : Jacques le Majeur y chemine d'un bon pas, appuye
sur son bourdon.

Pltlsieurs de ces egli ses nous ont donne un cadre ideal pour nos instants
de recueillel11entjournalier, que nous avons generalement fait suivre
d'une marche silencieuse. Le theme de meditation propose impliquait la
participation tres personnelle des membres de notre groupe. Chacun etait
invite a choisir parmi les huit Beatitudes celle qui correspondait le mieux
a sa rencontre intime avec Dieu, puis a exposer en toute simplicite ses
reflexions a 1'ensemble du groupe. Ces experiences vecues nous ont per­
mis, dans la multiplicite de leurs differences, de mieux penetrer le sens
du texte evangelique d'une par et, d'autre part, d'approfondir notre amitie
par la comprehension qui nait d'une meilleure connaissance reciproque.
Cette amitie, nous avons ete heurelL'i:de l'etendre au groupe des Bernois"
rencontres a Bex, puis cl 1'ensemble des "Pelerins en etoile" durant les
inoubliables journees vecues sous 1'egide de saint Maurice dans son fief
d'Agaune. Merci !
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"STERNEN"-MARSCH 2002. lRENE STREBEL

Von Aarberg aus durchquerte unsere "Sternen"-Gruppe zuerst das
Seeland. Garbald wurde uns auf drastische Weise vorgeführt, was diese
Ebene mit so leuchtend saftigem Grün bekleidet. "Regen bringt Segen",
sagt das Sprichwort: Land und Pilger sind so kräftig gesegnet worden,
dass ein andauernder Gewitterregen und zwang, pudelnass per Kleinbus
in den Luftschutzkeller von Faoug, unsere erste Nachtunterkunft, zu flü­
chten.

Weiter ging's durch das Gros-de-Vaud mit seinen behaglichen Dörfern
bis zu dem Hügelgelände, weIches die Ausläufer der Voralpen
ankündigt, und von wo aus man herrlich den Leman überblickt. Auch
hier bewies uns Petrus, dass er unser Land gerne segnet, so dass wir auf
die glitschigen Waldwege des Mont Pelerin verzichten mussten. Statt
dessen besuchten wir das ökumenische Zentrum von Cret -Berard, wo wir
die Freude hatten, den Verantwortlichen zu treffen, Pfarrer Pierre-Andre
Pouly, der kurz zuvor mit seiner Frau vom Camino zurückgekehrt war.
Am nächsten Aben hellte sich der Himmel auf : von der Höhe Sonchaux,
\\0 wir im "Berghütten"-Lager übernachteten, konnten wir einen herrli­
chen Sonnemmtergang geniessen, weIcher See, Rhonetal und Alpen lnit
Goldlicht überflutete und der Wasserf1ut ein Ende setzte.

In Veytaux begrüsste uns Frau Gemeindeanunännin Nicollier. Auf einem
Stein tisch im Freien, "Lügnertisch" benarmt, goss sie uns - der Tradition
dieses Rebenlandes gemäss - den Freundschaftstropfen ein und stellte
uns in anschaulicher, rassiger Weise ihre Gemeinde vor, zu weIcher das
Schloss Chillon gehört.
Wasser war uns so lieb geworden! Wir folgten ostwärts dem Seeufer,
später dem Rhonekanal durch das Naturreservat der Grangettes.
Eine 1ezter, milder Anstieg über Weinberg - und Waldgelände führte uns
bis zu den Salzlninen von Bex, wo wir zur Gruppe der "Berner" stiessen.
Mit durch so viele gemeinsame Erlebnisse erfreuten Herzen schlossen
wir sie in unsere Freundschaft ein und erweiterten so den Rahmen un­

serer Gruppe durch den Einbezug eines französischen Pilgers. Bisher
war sie nur knapp - dank der Anwesenheit von Hans und Luise aus
Oberweningen - der Gefahr entkommen, sich auf welsche Komponenten
zu beschränken !

Von jeher haben die Teilnehmer an des Pilgermärschen unserer Vereini­
gung hervorgehoben, wie sehr sie das freundschaftliche Einvernelunen
schätzen, weIches alle Mitwandernden untereinander vereint. Es ent­
spricht aus den geteilten Anstrengungen, aus den täglich gemeinsam
erlebten Gefühlen, dem Entdecken und Lachen, dem Bewundern der Na­
tur. Nicht weniger wichtig sind die täglichen Momente der Besinnung.
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In sehr persönlicher Weise haben wir die acht Selikeiten behandelt :
jeder von uns las diejenige aus, weIche am besten für seine eigene
Begegnung mit Gott zutrifft. Der Austausch unserer diesbezüglichen
Gedanken führte uns tiefer in den Sinn des Evangeliums ein und brach­
te uns einander näher durch besseres gegenseitiges Verstehen.
Zu diesen Augenblicken der Einkehr standen uns oft altelmvürdige
Gebetsstätten offen. Unser Land ist so reich an Kirchen - von der er­

habenen Abtei in Payerne bis zu den bescheideneren, oft originellen
Dorfkirchen: Donatyre und Chavannes-le-Chene aus den 13. Jh, die
"Wortkirchen" Chen-Paquier auf ovalem Grundriss und Dommartin als
langgezogenes Oktogon, die Mauritius-Kirche in Demoret mit ihren
"Katakomben", der neuere Bau in Glion mit Aussichtstürmchen in
schwindelnder Höhe, das doppeIchorige Gotteshaus in Saint-Legier, und
viele mehr.
Etliche dieser Kirchen waren unter den Schutz Mauritius' gestellt wor­
den, des heiligen Thebäers dem wir freudig entgegenschritten, um ihn
mit der ganzen Schar der "Sternen"-Pilger an seiner Grabstätte zu
begrüssen.
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BELORADO

Au debut d'octobre 2001, la paroisse de Belorado mettait en chantier la
renovation de son eglise Santa Maria la Mayor. Les travau.x qui
auraient dil se terminer au printernps se sont prolonges jusqu'a la fin de
septembre. Durant cette periode, le refuge a ete transfere a 500 metres,
dans un garage, sommairement amenage qui offrait 32 places avec
seulement une douche, un lavabo, un wc et un rechaud a l'air libre. Pour
les mois de juillet et aoilt, le bätiment scolaire mettait a disposition une
salle de gymnastique de 45 places.

Une hospitalera espagnole a, durant 1'hiver, accueilli, chaque jour, deux a
trois personnes, parfois plus. Nos benev01es suisses ont assure la prise en
charge du debut mai jusqu'a 1a mi-octobre. Compare ä l'affiu.x des
peIerins au cours des annees passees, il ressort que les nuitees a Be10rado
en 2002 ont ete moins nombreuses durant 1'ete mais plus nombreuses au
printemps et en automne. Beaucoup de pelerins ont exprime, dans le
"livre d'or", leur attache
ment au "Teatrillo" qu'ils regrettaient de ne pas pouvoir occuper.

Lorsqu'enfin les ouvriers quitterent le chantier, les 1ieux nous furent
rendus ..

dans un etat pitoyable. La paroisse a promis de les remettre en etat "au
plus vite". Par ailleurs, elle prevoit d'entreprendre, durant 1'hiver
prochain, la construction d'un centre paroissial comprenant un gite de
peIerins qui remplacera les locaux provisoires du garage.

De nouvelles possibilites d'accueil sont donnees par 1'ouverture d'un gite
prive ä Belorado ainsi que d'un autre au village suivant de Tosantos (ä 5
km).

Rose Marie Bellmann
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BELORADO

Als Anfang Oktober 2001 in Belorado mit der Renovation der Kirche
Santa Maria la Mayor begonnen wurde, musste auch die Pilgerherberge,
das "Teatrillo" geschollen werden. Den Winter hindurch wurde in einer
50 m entfernten Garage ein Provisoriam eingerichtet. Eine Hospitalera
aus Spanien betreute in diesen Monaten die Pilger, es waren auch im
Winter täglich mindestens 2 bis 3, manchmal sogar noch mehr.
Unsere ersten beiden Hospitaleras wollten ihren Dienst Mitte April 2002
beginnen, doch aus Belorado kam die Nachricht, sie solten nicht
kommen, die Wiedereröffnung der Herberge werde nicht vor Mitte Mai
möglich sein.
Ab Anfang Mai begann der regelmässige Einsatz der Freiwilligen aus
der Schweiz welcher bis Mitte Oktober dauerte. Die Arbeiten an den

Dächern von Santo Mafia dauerten jedoch viel länger als geplant, so dass
den ganzen Sonuner über die Pilger im Provisorium untergebracht
werden mussten. Die Garage hatte 32 Betten, nur 1 Dusche, 1 Lavabo
und 1 WC. Eine minimale Kochgelegenheit unter freiem Himmel, bei
gutem Wetter viel benützt. In den Monaten Juli und August stand
zusätzlich im Colgio eine Turnhalle mit 45 Schlafplätzen zur Verfügung.
Erstaunlichenveise war der Pilgerandrang im Juli und August nicht so
gross wie in den letzten Jahren, dafür kamen im Früjahr und Herbst
deutlich mehr Pilger. Eine Entlastung für Belorado ist auch die neu
eröffnete Herberge in Tosantos, nur 5 km nach Belorad, sowie die neue,
private Herberge im Ort selbst.
Trotz der mehr als bescheidenen Unterkunft die wir den Pilgerne bieten
kOlmten waren sie gerne bei uns und fühlten sich wohl, was viele
Einträge im Pilgerbuch bestätigen.
Ende September waren dann endlich die Bauarbeiten an der Kirche
abgeschlossen und die Herberge geraümt. Die Pfarrei ordnete sofort den
Umzug ins Teatrillo an, jedoch leider ohne die dringend notwendige
Ronovatin vorher zu veranlassen.

Im kommenden Winter beginnt die Pfarrei mit dem Neubau eines
Pfarreizentrums mit Pilgerherberge. Diese soll das Provisorium in der
Garage ersetzen, die alte Hergerge, das Teatrillo soll erhalten bleiben, sie
ist längst unter den Pilgern eine Art Sehenswürdigkeit geworden nach
der diesen Sommer oft gefragt wurde.

Rose Marie Bellmann
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Commentaires d'un hospitalier de Belorado
adresses il Rose Marie, responsable des hospitaliers de Belorado

Je suis de retour de mon travail benevole a Belorado du 15 au 30

septembre 2002. Je suis arrive a Belorado le samedi 14 septembre, en
soiree et suis reparti le mardi matin ler octobre. Avec mon compagnon
Marcello de Pietro, nous avons fait une bonne equipe et tout s'est bien
deroule dans l'accueil reussi de nombreux pelerins.
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Recuperation d'une ancienne maison paroissia1e comme g'ite pour
pelerins

Reves et realite a Tosantos

Question : Quelle est la fa<;on la plus sotte de commencer la
reparation d'une maison an.cienne pour en faire un g'ite pour pelerins ?

Reponse : Au debut de l'hiver et sans argent.

Nous avons re<;u618 pelerins qui ont donni dans le refuge et dans
l'annexe (garage), sans compter tous ceux qui ont passe a Belorado pour
faire tamponner leur credential ou pour diseuter pour savoir s'ils allaient
continuer soit a Quatro Cantones soit a Tosantos.

Je vous remercie done de m'avoir permis de travailler du 15 au 30
septembre au refuge de Belorado. Malgre l'etat regrettable du refuge, j'ai
bien aime mon travail et j'ai beaucoup apprecie la possibilite de
rencontrer et d'aider les 618 pelerins que nous avons heberges. Certains
soir, nous avions des pelerins de 13 a 15 nationalites differentes et de
tous les äges. Cela a donne des soupers en musique, en chants, en grande
convivialite et dans l'esprit veritable du Camino.

Les travaux d'entretien et de menage a effectuer furent importants, pas
toujours faciles et souvent fmstrants car, malgre nos efforts, tout semblait
toujours sale et delabre. Nous avions en effet deux locaux a entretenir et
le refuge principalle "Teatrillo" etait dans un pitelLx etat. L'humidite due
aux infiltrations d'eau faisait que les murs se desagregeaient au toucher
et cela rendait le local quasi insalubre et tres difficile a nettoyer. A cause
de l'insalubrite de l'air. Marcello a eu la grippe et un mal de gorge et j'ai
eu les memes problemes durant les 5 demiers jours. Je recommande donc
fortement que votre association s'assure que ce local soit sans faute
renove et cela dans les plus brefs delais, surtout avant que la Paroisse
aille de l'avant avec son ambitieux projet d'un nouveau refuge (j'ai cm
comprendre que la Suisse serait sollicitee pour ce projet...) 11me parait
en effet genant pour l'Association suisse d'etre solbei tee pour un refuge
en si piteux etat a l'interieur et d'r accueillir des pelerins. L'exierieur est
toutefois fort joliment restaure. Marcello et moi avons du travailler dur
pour liberer la seetion du lavoir, de nombreux panneaux de bois et des
tuiles resultant des travaux de 1a toiture ont du etre deblayes.

Cordiales et amicales salutations. Jacques Castonguay

Et bien, c'est ainsi que nous avons commence, avec un groupe de !eIes,
debut novembre 2001, a la maison de paroisse de Tosantos, Burgos.
Les premiers sous venaient d'une tire-lire de dons tres speciaux : de la
monnaie etrangere qu'on avait mis de cote depuis fort longtemps, au g'ite
de Graium et qu'il fallait changer avec l'arrivee de 1'EURO.
On a besoin d'une solide confiance en Dieu pour se lancer dans la
restauration d'une maison avec 600.- CHF en poche, ceci d'autant plus
lorsqu'un entrepreneur a etabli un devis de 200000.- francs ...
La paroisse nous cede la maison, les voisins nous aident en toute
circonstance, par exemple pour l'evacuation des gravats. C'est incroyable
la quantitecte materiaux qu'on peut sortir d'une maison, meme non
habitee depuis 20 ans. Et les benevoles venaient. Et il en vient encore, de
tous les continents, 1e plus 10in de l' Autralie, jusqu'a present. Et de tous
1es coins du Camino, membres de diffhentes associations, hospitaleros
de la premiere heure et de 1a derniere heure, pelerins qui restent un jour
pour aider, et meme qui retournent en arriere pour y travailler et ensuite
continuent leur pelerinage. 11y a eu meme deux randonneurs qui ont
renonce a 1eur ballade et ont travaille sur le chantier.

Petit a petit de l'argent est arrive, toujous les sommes pour payer 1es
frais. Ceci nous apreserve de 1a tentation de faire plus que le necessaire.
En definitive il y aura ce qu'il y avait : une maison de village toute
simple. Sans superflu mais avec de la chaleur humaine. Nous ne
recevons aucune subvention publique, seulement de l' aide personnelle,
Ah oui. Dn ancien pelerin nous a fait don de materiel e1ectrique et
sanitaire.

Ce sont les gites de Grallon et Belorado qui fournissent les finances, de
meme que les paroissiens dont ils dependent.
Tosantos se trouve tout pres de Be10rado et l'un des pretres, Don
Enrique, en est le eure. Nous avons en sa personne un collaborateur
efficace, ainsi que les paroissiens, toujours prets a donner le coup de
main dont on a besoin. Si nous manquons d'outillage, il y a toujours un
voisin dispose a nous le preter. Et ils supportent les nuisances et 1eva et
vient qu'engendre une telle entreprise.
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Mais, pourquoi un gite de plus dans ceHe region? Surtout parce que la
situation dans le gite de Belorado est toujours critique en ete. Il n'y a pas
assez de place pour tous les pelerins qui souhaitent passer la nuit dans le
gite, tout simple me nt. Avec ses 5 km de distance, Tosantos represente
une soupape de secours.
Maintenant quelques details anecdotiques, pris au hasard:
Novembre : nous nous raccordons aux egouts generaux en pleine tempete
de neige; les ouvriers sont obliges de venir se rechauffer autour du poele
a gaz butane, notre unique moyen de chauffage jusqu' a maintenant.
Decembre : nous commen<;ons la joumee en rechauffant le tas de sable,
fige par le froid et nous pouvons faire le mortier.
Janvier: nous avons enfin l'electricite de 220 V de notre propre
compteur et nous pouvons couper le cordon ombilical qui nous reliait au
voisin.

Fevrier : le chauffe eau au butane est en place et nous pouvons nous laver
les mains a l' eau chaude; quel soulagement, car l' eau du reseau est bien
froide.

Mars : la cuisine est presque terminee et nous pouvons cuisiner
convenablement. Fini le transport de repas precuits de Granon a
Tosantos. De temps en temps nbus avions l'allure d'une agence de repas
a domicile, car jusqu'a 12 personnes ont pris les repas a meme le
chantier.

Avril : accueil exeptionnel de 19 pelerins dans le gite, ceci quand la
maison n' est pas encore en conditions pour un accueil nOffilal.
Mai : nous entreprenons de refaire le toit et Dieu merci, I' etat de la
poutraison est satisfaisant. Nous avions des serieuses craintes au sujet de
la charpente.
Juin: il reste beaucup a faire. Si quelcun peut nous aider, avec du
materiel ou avec de l'argent, adressez-vous a la redaction de la revue
'''PEREGRINO'' S.G.

Traduction de Ranlon Cuellar
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Souvenir de la marche en etoile de cet ete

Sur le parcours Geneve - St-Maurice

L'ABBAYE NOTRE-DAME D'ABONDANCE

La plus importante abbaye du Diocese de Geneve au XIIe siede.
Grandeur.. .

Fondee par des Chanoines reguliers de St.Augustin de l'Abbaye de St­
Maurice entre 1128 et 1144, a l'emplacement d'un prieure etabli au XIe
siede, l'Abbaye d'Abondance connut vite une grande prosperite gräce
a de nombreuses donations et malgre les conflits qui l'opposerent aux
habitants de la vallee. Rapidement son influence va rayonner sur
l'ensemble du Diocese de Geneve. Elle fondera les abbayes de Sixi,
d'Entremont de Grandval et de Gouailles. De nombreux prieures ruraux
seront sous sa juridiction. Son rayonnement lui vaudra une bulle de fe­
licitations du Pape Adrien IV en 1155.

et decadence.

Le developpement de la Commende et le flechissement de la vie religieu­
se amenerent Fran~ois de Sales a intervenir pour retablir l'ordre monasti­
que qui fit la renommee de l'abbaye. En 1606, le Pape Paul V decreta le
remplacement des chanoines par des Cisterciens de la Congregation
reformee des Feuillants. Le nouvel elan donne a l'abbaye sera de courte
duree. Le dedin se poursuivrajusqu'a sa suppression en 1761.
Au XIXe siecle, la Mairie et ses annexes s'installent dans le corps sud du
bätiment.

Dn doitre du XIVe siede

et des peintures murales du XV e siede exceptionnels

Le doitre de construction gothique, a ete edifie entre 1330 et 1354.
Classe monument historique en 1875, il constitue le monument le plus
interessant de l'abbaye.

Les peinture murales qui le decorent comptent parmi les manifestations
les plus remarquables de l'art religieux medieval en Savoie.
La comparaison avec des oeuvres de Giadomo Jaqueiro, un des chefs de
file de la peinture dans les Etats de Savoie, present dans la region au
debut du XVe siec1e, permet de penser qu'elles auraient ete executees par
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son atelier ou par l'un de ses proehes eollaborateurs.
Ces peintures aux eouleurs ehaudes, relatent la vie de la Vierge Marie
dans un style melant art seigneurial et influenee populaire.

L'abbatiale

Constmite vers 1275, l'eglise abbatiale est la seule eglise de Savoie a
posseder des chapelles absidiales et un deambulatoire.
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Le chemin de Saint-Jacques en Provence
Marehe d'automne 2002 (du 28 septembre au 4oetobre)

Cette annee, Evelyn Schaad, qui avait organise les randonnees des
annees precedentes, avait passe le flambeau a Alda Borgeat pour la
preparation du parcours qui fait suite a celui de 2001, de Menton a
Venees. Profitons ici de remercier encore une fois chaleureusement

Evelyn pour tout son devouement et sa competence lors des marches
d'automrie de ees annees passees, qui restent pour ehacun un lumineux
souvenir.

Au printemps de cette annee, Alda s'est donc rendue sur place avec
Evelyn et avec Irene StrebeI, a la reconnaissance de la suite du chemin de
St-Jacques, la ou il a ete redefini par l'Association de Provence des Amis
du chemin, et, la ou il ne l'est pas encore, a la recherche du meilleur
parcours possible. Les organisatrices ont egalement recherche, non sans
peine, les logements aux etapes.

A mi-joumee du 28 septembre, ce sont 23 pelerins qui se retrouvent en
gare de Geneve pour le trajet jusqu'a Cannes.

Arrives au cn~puscule, nous rencontrons avec joie Evelyne Bigot, qui sera
notre ange gardien tout au long de la semaine, et deja prend en charge
nos bagages dans un bus qu'elle a loue pour nous accompagner. Dans un
autre bus, nous traversons la foule des badauds oisifs flänant sous la
lumiere violente des neons ec1airant boutiques et restaurants, et arrivons
a Theoule-sur-mer, am portes de Cannes. Les responsables de la Villa
St-Camille, centre de villegiature dominant la mer et la baie de Cannes,
nous accueillent pour un repas froid mais copieux et pour notre premiere
nuit. Nous y rencontrons egalement Huguette Cattaneo, une peIerine
venue du Tessin, pour qui le parcours direct a TMoule etait plus simple
que de nous rejoindre a Geneve, ainsi que Claire et Jacques de Laburthe,
qui ont aide a la preparation de l'organisation de notre prochaine marehe.

Dimanche, sac au dos, la colonne des pelerins se met en marche et se
trouve presque aussitöt dans une belle pinecte dominant la mer ou se
prelassent de beaux voiliers. Apres une petite heure de marche, nous
rencontrons la statue monumentale de N.-D. d'Afrique, realisee en acier,
et commemorant les victimes tombees lors de la guerre d'Algerie.

Le lieu est propice pour un moment de meditation. Sylvie Wicky et Irene
ont prepare un theme, qui sera le fil conducteur des meditations
quotidiennes de notre marche: le Chemin de la Vie. Successivernent
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nous parlerons de l'Enfance, des Choix, des Rencontres, du
Desencombrement, de la Reconnaissance et de l'Esperance. Tous
ensemble nous recitons une priere et faisons une lecture de Dom Helder
Camara.

Puis, nous reprenons notre marche, observant une demi-heure de silence.
Bientöt, quittant la mer, nous cheminons par de petits cols et des vallons
sauvages, loin de toute trace d'habitation, dans le calme. La journee se
deroule paisiblement, jusqu'aux abords de St-Raphael, OllEvelyne - et
Bernard Revaz, momentanement handicape d'un genou, qui sera
frequenunent son chauffeur - vient nous prendre par groupes dans son
vehicule pour eviter la marche le long de la route. Repas du soir et logis
au village de vacances des Genevriers, a l'amenagement agreable et a
l'accueil sympathique. Claude et Daniele Gehendges, qui ont egalement
collabore a la preparation de la marche, partagent le repas avec le
groupe.

Le lendemain, poureviter la longue traversee de toute la zone urbanisee
de St-Raphael et de Frejus, nous prenons bus et train pour atteindre Les
Arcs. C'est la que nous nous remettons en marche, traversant le vielL'I:
bourg plein de charme puis parcourant a nouveau la campagne. A mi­
journee, nous atteignons la chapelle St-Martin, qui domine le village de
Taradeau. L'abbe Poinard, aumönier militaire retraite, nous accueille
avec bonhomie et celebre une messe pour notre groupe. Cette cllapelle
romane, plantee sur sa colline depuis le XIle siecle, a ete restauree avec
soin et reflete la sobriete propre a son style, ponctue de vitraux
contemporains alL'I:couleurs flamboyantes. L'heure est ensuite propice
pour le pique-nique, suivi de la meditation quotidienne presentee par
Claude Staehli sur le theme de l'Enfance. Antoinette Revaz la completera
par un delicieux conte tibetain raconte avec art.

Suivant val et fon:\ts, nous passerons bientöt devant la chapelle de N.-D.
de Florieye avant d'atteindre Lorgues, ou nous attendent des logis dans
diverses chambres d'hötes. A nouveau, Evelyne et Bernard sont sollicites
pour les navettes entre les logis! M. et Mme Champagne-Matteucci, qui
tiennent l'un de ceux -ci auront la gentillesse de recevoir gratuitement 4
pelerins. Qu'il en soient ici encore remercies. Repas du soir soigne chez
l'une des hötesses, pour lequel M. le cure de Lorgues nous rejoint. mais
l'hötesse montrera une susceptibilite excessive a la suite d'une eraflure de
son portail trop etroit pour le passage de notre vehicule. Les sourireset le
bon sens d'Evelyne pennettront de regler le sinistre sans en venir aux
griffes!

.~

II

I
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Mardi : grand jour! Notre chemin nous menera a l'abbaye de Thoronet.
Sur notre parcours, peu apres Lorgues, nous nous reunissons un instant
autour d'une charmante chapelle du XIVe S., dedie a St-Jaume, nom
regional pour designer St-Jacques. En quelques coups de plume, Daniele
Bagnoud en fera un delicielL'I:croquis que voici.
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Petites routes et chemins toujours pleins de charme, dans un valion
agreablement boise, puis le long de rArgens. Nous cötoyons de
nombreuses vignes vendangees, qui sont l'occasion pour tout un chacun
d'un petit saut parmi les ceps, pour grappiller un raisin rouge tout de
douceur.

Arrives en debut d'apres-midi a l'abbaye, nous prenons un repas attendu
avec impatience, prepare par les tenanciers de l'auberge : quiche et tarte
aux pommes sont devores de bon appetit. Nous sommes ainsi bien
restaures pour parcourir l'abbaye et ecouter les commentaires
remarquablement bien documentes de Sabine, une guide pleine de verve
et de passion pour ce lieu.

Resumes en quelques mots, nous retiendrons le splendide depouillement
de ce lieu d'ordre cistercien, la sobriete de son eglise et de son cloitre, la
patience et la tenacite des moines et des convers qui 1'0nt bätie dans une
pierre particulierement dure (calcaire bathonien), les heures de grandeur
et de vicissitudes qui ont marque son histoire, sa ruine lors de la
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Revolution et sa renaissance sous l'egide des Monuments historiques ­
mais bien des bätiments ont totalement disparu !

Et puis nous retiendrons encore l'acoustique extraordinaire de son eglise,
consideree comme l'une des meilleures du monde, ce que notre guide
nous ademontre en chantant l'Ave Maria, tout en faisant le tour des bas­
c6tes et du transept: son chant resonna dans la nef tout au long de son
parcoiIrs, sans que sa voix ne se perde un instant.

Faute d'avoir pu trouver un llebergement proche du Thoronet, nous
regagnons Lorgues par bus pour notre logis. Mais notre chemin
reprendra le lendemain depuis l'abbaye de Thoronet, Oll nous serons
ramenes par un bus.

Mercredi donc : marche de l'abbaye de Thoronet jusqu'a Carces. Mais,
avant de quitter Lorgues, nous avons le privilege d'une visite de la
cllapelle de N.-D. de Ben Va (N.-D. du Bon Voyage), commentee avec
force details par Mme Dupre, collaboratrice de la restauration de
l'ectifice. Cette chapelle est bätie tout au bord d'une petite route quittant
Lorgues vers l'ouest, ou plut6t, la route a ete detoumee, qui
originellement passait sous son porche. Son histoire se fonde sur la
legende d'une jeune villageoise traquee par un dragon, mais que son pere
a pu retrouver saine et sauve en ce lieu, apres avoir fait le vceu de bätir
une cllapelle s'illa retrouvait vivante. La construction daterait du XVe s.
Le porche est decore de fresques representant de nombreux saints,
fresques restaurees avec soin, mais qui restent malheureusement
partielles. A l'interieur, d'autres fiesques, beaucoup mieux conservees,
representent le Jugement dernier, la Jerusalem celeste et le Purgatoire.
La rarete de ses ceuvres dans la region et la qualite de leur conservation
expliquent les mesures de protection prises pour y acceder.

De l'abbaye du Thoronet, Ollnous adepose le bus de Lorgues, nous
commenc;ons notre marche par la visite du monastere tout proche des
Sceurs de Bethleem Ollnous nous reumssons autour de Damele, qui a
prepare la meditation sur le theme du Choix. Puis nous entamons la
marche, silencieuse d'abord, puis animee comme cl l'accoutumee des
conversations de chacun, permettant de nouer des amities par les
echanges de nos discussions. Nous serons accompagnes, tout au long de
cette joumee par Alain le Stir, co-fondateur de l'Association des Amis du
chemin de St-Jacques pour la Provence. Charge de baliser le Chemin,
nous le verrons sauter de part et d'autre de notre parcours pour accoler
les vignettes le signalant. Poteaux electriques et de signaux routiers sont
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alors les bienvenus, meme la carcasse d'une voiture abandonnee ! Vers le
midi, halte rafraichissante dans le domaine viticole de Ste-Croix, Ollnous
degustons un delicieux petit rose bien frais, offert par Evelyne et
croquons de croustillantes "baguettes-pizza" qu'elle nous a procures.

Dans l'apres-midi, nous decouvrons Carces, notre etape du jour: jolie
bourgade aux maisons pressees les unes contre les autres, enserrant une
petite colline. Nous faisons un crochet par la colline qui lui fait face, et
rencontrons au passage une chapelle dediee a N.-D., puis une seconde
consacree a nouveau a St-Jaume. Nous nous y arretons pour une nouvelle
meditation, au cours de laquelle Jean-Max Perler aborde le theme de la
Rencontre. Puis, arrivant dans le bourg, nous apprecions quelques
moments de "famiente" en attendant l'ouverture de la "Cabro d'Or",
notre heu d'hebergement. Table genereuse, mais dortoirs plut6t serres ...
Les couloirs entre lits permettent a peine de respirer. Mais Georges
Teufel - qui n'a rien perdu de son humour coutumier - a trouve la
solution: serrer les lits 2 a 2 et elargir ainsi les couloirs restants : Fred
Stoll, le veteran sportif du groupe, les a aussit6t designes "boulevards St­
Georges" !

Jeudi, remise en route, toujours vers l'ouest, avec l'objectif d'atteindre Le
Val. A nouveau une belle campagne a travers vignes (les grappilleurs
sont entraines ... ) puis dans des forets Oll dominent les pins, et le chene
vert. Nous decouvrons soudain un sanglier mort au bord du chemin et
derangeons tout aussit6t, bien malgre nous, tout un cortege de chasseurs
plus ou moins bedonnants, postes le long du chemin, plantes a l'afffi.t du
gibier, malgre leur air debonnaire. Dieu merci, nous avons echappe a
leurs carabines ...

Nous parcourons une contree particulierement vallonnee et les plus
vaillants feront le crochetjusqu'a la cllapelle St-Vincent, percllee sur un
sommet d'Oll nous aurons de belles echappees sur la region. Toute notre
joumee se deroulera dans une nature quasi vierge, loin des villages et des
traces de notre civilisation frenetique, Ollnous admirerons
d'innombrables bouquets de bruyere fleurie, respirant des bouffees de
thym, de romarin, de fleurs ... et nous desalterant de nouvelles rasades du
rose de Ste-Croix, offert cette fois-ci par lrene. Au terme de notre pose de
midi, Brigitte Bertrand aborde pour la meditation, le theme du
desencombrement. A nouveau, respectant notre regle, nous nous mettons
ensuite en marche ea silence pour mediter sur ce sujet.
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Arrives au Val, Daniele laisse a nouveau courir son inspiration et son
talent pour croquer le charmant lavoir. Les difficultes de logement ont
ete resolues par un hebergement dans un hOtel d'une cha'ine h6teliere
proche de l'autoroute. Fran«oise se risque a une baignade dans la piseine,
mais en ressort bien vite : l'eau y a deja couleur d'automne ! Apres avoir
connu l'accueil chaleureux dans tous les g'ites precedents, nous sommes
d'autant plus sensibles au contraste de celui, anonyme et impersonnel, de
ce genre.d'etablissement, que ne compense pas son confort relatif ...

St-Maximin enfin, Oll nous sommes re«us par les Sreurs dominicaines
pour les repas et la nuit. En fin de joumee, une guide experte nous fera
visiter la basilique de Ste-Marie-Madeleine et son clo'itre, nous contant,
sans menager son temps, l'histoire des reliques de la Sainte, les
vicissitudes de son faux transfert vers Vezelay, le temoignage de leurs
presences en ce lieu, les longues etapes de la construction de l'edifice
(237 ans), l'evolution des styles qui en decoulent, nous faisant admirer au
passage le retable de l'autel d'une chapelle laterale (notamment une
representation rate de la Cene Oll Christ et ap6tres sont assis autour d'une
table ronde) et la chaire richement sculptee.

Cette marche fut a nouveau une merveilleuse semaine de decouverte

d'une partie du Chemin encore peu frequentee, dans une contree aux
paysages doux et sauvages, marque par de nombreux lieux rappelant le
parcours des peIerins se rendant vers St-Jacques, venant de Rome, mais
aussi se rendant a celle-ci.

Samedi fut le voyage de retour, en busjusqu'a Aix, puis en trainjusqu'a
Geneve. Pas pour tous : Claude avait decide, pour sa part, de poursuivre
la route seule pour quelques jours encore. Nous lui avons souhaite bonne
chance, Et esperons suivre ses pas lors de la marche d'automne de l'an
prochain.
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Vcndredi, dernier jour de notre marche deja. Longue etape, non balisee,
le trace du Chemin n'etant pas encore defini. Ponctuel comme un Suisse,
Christian Fabre, Varois et Amis des chemins de St-Jacques, arrive de
Toulon, et nous accompagnera la plus grande partie de lajournee, pour
nous guider dans cette contree entre Le Val et St-Maximin, terme de
notre randonnee. Longue etape, mais que nous parcourrons sans trop de
peine, les jambes s'etant progressivement derouilIees les jours precedents.
Des Le Val, nous allons suivre le trace - peu historique - d'un gazoduc
enterre, tire au cordeau a travers creux et monts, abordant quelques
montees soutenues et l'une ou l'autre descente suffisamment raide pour
causer frissons et egratignures ... Puis enfin, quittant ce trace artificiel,
nous trouvons un chemin montant doucement a flane de coteau suivi

d'une derniere descente fort pentue dans une foret dense et sauvage pour
arriver a Bras, etape de la mi-journee. L'habitude est prise de l'egayer du
petit rose si apprecie, offert aujourd'hui par Fran«oise. Mais le chemin
est encore longjusqu'a St-Maximin, et la pause est raccourcie. En route
pour le demier effort. Un effort qui sera soulage par la prise en charge
progressive des marcheurs par Evelyne et Bemard.

Un tout grand bravo et un immense merci a Alda et a ses compagnes qui
ont prepare cette semaine avec soin et savoir-faire, merite d'autant accru
qu'elles ont connu de nombreuses difficultes dans leurs demarches. Merci
tout aussi grand a Evelyne Bigot - et a 'Bemard - pour tous leurs services
au cours de ce voyage, et leur constante bonne humeur. Et merci a

chacun pour les arnities qui se sont nouees, qui se sont raffemues au
cours de ces joumees passees avec chaleur, entraide et generosite.

un pelerin Knud Sunier
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DER JAKOBSWEG IN DER PROVENCE

Herbstwanderung 2002 vom 28. September bis 5. Oktober

Evelyne Schaad, welche die Wanderungen in den VOIjahren organisierte,
hat das Zepter für die Fortsetzung des Marsches 2001 von Menton nach
Nizza an Alda Borgeat übergeben. Bei dieser Gelegenheit danken wir
Evelyn Schaad nochmals herzlich für ihren Einsatz und ihre Kompetenz
bei den voran gegangenen Herbstwanderungen. Sie bleiben für sämtliche
Teilnehmer in lebendiger Erinnerung.

Im vergangenen Frühling hat sich Alda mit Evelyn und Irene Strebel in
die Provence begeben um die Fortsetzung des Jakobsweges zu erkunden.
Entweder wo dieser durch die Vereinigung der Freunde des Weges in der
Provence neu festgelegt wurde oder andernfalls den bestmöglichen Weg
zu suchen.

Sie haben auch die Unterkünfte ausfindig gemacht.

Anl Samstag 28. September, um die Mittagszeit versalllIDeln sich 23
Pilger im Bahnhof Genf für die Fahrt im TGV bis Cannes.

Dort treffen wir zu unserer grossen Freude Evelyne Bigot samt dem
gemieteten Kleinbus, mit dem sie uns die ganze Woche begleitet.
Sogleich übernimmt sie unser Gepäck. In einem anderen Bus fahren wir
zwischen flanierenden Spaziergängern durch hell erleuchteten Strassen
und erreichen Theoule-sur-mer, ein westlich gelegener Vorort. Die
Verantwortlichen der Villa St-Camille - einem Ferienzentrum am Meer

mit Blick auf die Bucht von Cannes - empfangen uns mit einem
ausgiebigen, kalten Essen und für die erste Uebernachtung. Hier treffen
wir auf die direkt vom Tessin angereisten Pilger Huguette Cattaneo
sowie auf Claire und Jacques Laburthe, die bei der Vorbereitung des
bevorstehenden Marsches behilflich waren.

SONNTAG: Die Pilgerkolonne geht bergan. In Kürze erreichen wir
einen schönen, das Meer überragenden Kiefernwald. Zahlreiche
Segelboote auf dem Wasser bereichern das Bild. Nach einer Stunde sind
wir bei der grossen, ställlernen Statue Notre-Dame d'Mrique, erbaut zur
Erinnenmg an die Gefallenen des Algerien Krieges.

Dieser Ort scheint geeignet für die erste Meditation. Sylvie und Irene
haben gemeinsam ein Thema vorbereitet, das als roter Faden der
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Besinnungen während unserer Marschwoche dient: der Weg des Lebens.
Der Reihe nach sprechen wir von der Kindheit, der Wahl, von
Begegnungen, vom Befreien, der Dankbarkeit und der Hoffnung. Wir
beten alsdann gemeinsam und hören eine Lesung eines TeA1esvon Dom
Helder Camara.

Dann geht es weiter, wobei wir eine halbe Stunde schweigend
marschieren.
Schon bald verlassen wir das Meer und wir laufen über kleinere Pässe

und durch wilde Täler, in tiefer Stille und abseits menschlicher Spuren.
Der Tag verläuft ruhig bis zu den Vororten von St-Raphael, wo Evelyne
auf uns wartet und uns gruppenweise mit ihrem Fahrzeug weiter bringt.
Bernard Revaz, an einem Knie gehbehindert, fungiert öfters als
Chauffeur. Nachtessen und Unterkunft im Feriendorf Genevriers

(Wacholder). Der Empfang ist freundlich und der Aufentllalt angenelun.
Claude und Daniele Gehendges sind beim Essen dabei, beide haben an
den Vorbereitungen zur Wanderung mitgewirkt.

MONTAG: Um den langen Weg durch die städtische Zone von St­
Raphael und Frejus zu vermeiden, nehmen wir den Bus und den Zug und
erreichen Les Ares. Hier geht es zu Fuss zuerst durch die reizvolle
Altstadt. Bald hat uns die grüne Provence wieder. Um die Mittagszeit
treffen wir bei der Kapelle St-Martin ein. Erhaben schaut sie auf das
Dorf Taradeau. Pfarrer Poinard, ein pensionierter Feldprediger,
empfangt uns herzlich und zelebriert eine Messe für die Gruppe. Die
romanische Kapelle, im 12. JH auf einem Hügel errichtet, ist in neuerer
Zeit mit viel Sorgfalt restauriert worden. Sie wiederstrahlt die ihrem Stil
innewohnende Nüchternheit. Die zeitgenössischen Fenster leuchten in
hellen Farben. Nun ist es Zeit für das Picknick und ansschliessend folgt
die Meditation von Claude Staehli zum Thema Kindheit. Von Antoinette

Revaz ergänzt mit einer schönen und gefühlvoll vorgetragenen
tibetischen Geschichte. Weiter geht es durch Täler und Wälder zur
Kapelle Notre-Dame de Florieye und so bringen uns Evelyne und
Bernard zu den Gastgebern. Vier Teilnehmer logieren bei Herr und Frau
Champagne-Matteucci gratis. Ihnen sei dafür gedankt. Abendessen im
gepflegten Rahmen in Anwesenheit des Dorfgeistlichen. Für unser
Fahrzeug war das Eingangstor leider zu eng: es zeigt sich ein Kratzer,
was bei der Gastberin übertriebene Empfindlichkeit auslöst. Hoffen wir,
dass der gesunde Menschenverstand von Evelyne und ihre gewinnende
Art es ihr erlauben den Schaden gütig zu regeln.

DIENST AG : ein grosser Tag! Der Weg führt zur Abteil von Thoronet.
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Kurz nach Lorgues besammeln wir uns bei einer schmucken Kapelle aus
deml4. ill.Sie ist St-Jaume geweiht, der regionalen Bezeiclmung für
Jakobus. Mit einigen Federstrichen verewigt sie DanieIe Bagnoud in der
entzückenden, nebenstehenden Skizze.
Enge Strassen und reizende Wege durchziehen ein schön bewaldetes Tal,
dann geht es dem Argens entlang. Nun durchstreifen wir bereits
geerntete Weinberge. Wer möchte da nicht bei diesen süssen Trauben
eine Nachlese machen?

Wir sind bei der Abtei mitten im Wald und nehmen den erwarteten

Imbiss: Quiche und Apfelkuchen werden mit Heisshunger verschlungen.
Gestärkt gehen wir hinüber zur Besichtigung der Abtei, und hören die
fundierten Erklärungen von Sabine, einer Führerin die voll Schwung und
Leidenschaft für diesen Ort einsteht.

Mit wenigen Worten hält sie die prächtige Strenge dieses Zisterzienser
Ortes fest: die Nüchternheit seiner Kirche und des Kreuzgangs, die
Geduld und Hartnäckigkeit der Mönche und Laien die den Bau in einem
ganz besonders harten Kalkstein errichtet haben, die Stunden grosser
Zeiten, aber auch von Schicksalsschlägen im Verlauf ihrer Geschichte,
der Untergang anlässlich der Revolution und die Wiedergeburt unter
dem Schutz "Historischer Bauwerke". Mehrere Bauten sind jedoch ganz
verschwunden !

Ein besonderen Hinweis verdient die hervorragende Akustik der Kirche
zählt sie doch zu den besten weltweit, was unsere Führerin durch das
Singen des Ave Maria demonstrierte indem sie die ganze Kirche nebst
Querschiff rundherum abgelaufen hat: das Lied widerhallte im Schiff
ohne dass ihre Stimme während des Umgangs auch nur einen
Augenblick nicht zu hören gewesen wäre.

Mangels Unterkunft in der Nähe geht es mit einem Bus nach Lorgues
zurück. Am nächsten Morgen bringt uns dieser wieder zum Parkplatz
der Abtei von wo aus wir weiter gehen.

MITTWOCH: Marsch bis Carces. Zuerst besuchen wir morgens die
Kapelle Notre-Dame de Ben Va was "Bon voyage" bzw. gute Reise
bedeutet. Frau Dupre, Mitarbeiterin bei den Restaurationsarbeiten gibt
uns reichlich Erläuterungen. Diese Kapelle steht im Wald unmittelbar
am Rand einer Nebenstrasse die von Lorgues nach Westen führt. Die
heutige Strasse wurde verlegt da sie ursprünglich unter der kleinen
Vorhalle durchführte. Die Geschichte der Kapelle gründet auf der
Legende: ein Mädchen aus dem Dorf verfolgt durch einen Drachen. Ihr
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Vater hat sie wohlbehalten eben an diesem Ort gefunden, nachdem er ein
Gelübde zur Errichtung einer Kapelle abgab falls er seine Tochter lebend
wiederfinden würde.

Der Bau scheint auf das 15. ill zurückzugehen. Die Vorhalle ist mit
vielen Fresken von Heiligen dekoriert. Trotz aufwendiger Restauration
sind sie leider teilweise verwittert. Das Innere hingegen ist reich an gut
erhaltenen Fresken: Z.B. das Jüngste Gericht, das Himmlische Jerusalem
und das Fegefeuer. Die Seltenheit solcher Werke in der Gegend und die
Qualität sowie der gute Zustand erklären die getroffenen
Schutzmassnahmen.

Der Bus bringt uns zum Parkplatz der Abteil von Thoronet. Dort beginnt
unser Marsch mit dem Besuch des nahe gelegenen Klosters der
Schwestern von Bethlehem. Für heute hat Daniele die Meditation zum

Thema Wahl vorbereitet. Weiter geht es, zuerst schweigend, dann
unterhalten wir uns wieder wie gewohnt. So pflegen wir unsere
Freundschaft. Heute begleitet uns Alain le Stir, Mitbegründer der
Vereinigung der Freunde des Jakobsweges durch die Provence. Er ist
beauftragt den Weg zu markieren. Darum klebt er immer die Zeichen an
geeigneten Stellen, wobei Stangen der Stromleitungen sowie
Strassensignalisationen willkommen sind und sogar einmal ein rostiges
Autmvrak ! Erfrischungshalt gegen Mittag im Weingut Ste-Croix, wo
,,"ir einen von Evelyne spendierten guten, kühlen Rose und dazu
knusprige "baguettes-pizza" genies sen.

Im Verlauf des Nachmittags sind wir in Carces, unserem Etappenort :
eine Kleinstadt im alten Teil mit dicht gedrängten Häusern um einen
Hügel herum. Wir machen dort einen Umgang und entdecken dabei eine
der Mutter Gottes geweihte und eine weitere, Jakobus geweihte Kapelle.
Hier folgt unsere Meditation bei welcher Jean-Max Perler das Thema
Begegnungen aufnimmt. Im Zentrum angekommen schätzen wir eine
Zeit des "farniente" bis unsere Herberge "Cabro d'Or" öffnet.
Grosszügiges Essen, aber die Schlafräume eher gedrängt Die
sclunalen Gänge zwischen den Betten engen das Atmen ein. Georges
Teufel jedoch, der nichts von seinem gewalmten Humor verloren hat,
findet die Lösung:
2 und 2 Betten zusammenschieben und so die verbleibenden Gänge
erweitern: Fred Stoll, unser sportlicher Senior bezeichnet diese sogleich
als "Boulevard St-Georges" !

DONNERSTAG: Weiter geht es nach Westen mit dem Ziel Le Val.
Wieder eine herrliche Landschaft mit Rebbaugebieten (die eine Nachlese
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praktizierenden sind gut eingespielt....) und Wälder in denen Kiefern
und grüne Eichen vorherrschen. Plötzlich sehen wir ein totes
Wildschwein am Wegrand liegen und stören alsdann eine Gruppe eher
beleibter Jäger auf der Lauer nach Wild. Gott sei Dank sind wir deren
Flinten entkommen ..

Es folgt eine hügelige Zone, und die Tapfersten machen eine
Zusatzschleife zu der auf einer steilen Höhe gelegenen Kapelle St­
Vinzenz. Sie werden dafür durch eine schöne Rundsicht belolmt. Der

ganze Tag verläuft in einer unberührten Landschaft, abseits der Dörfer
und Spuren unserer rasenden Zivilisation. Wir bewundern unzählige
Büsche blühender Heidekräuter, geniessen den feinen Thymian - und
Rosmarinduft .... und füllen unsere Gläser wieder mit Rose aus Ste­

Croix, diesmal von Irene offeriert. Zum Schluss der Mittagspause nimmt
Brigitte Bertrand das Thema Befreiung auf. Als dann laufen wir wieder
schweigend weiter und denken darüber nach.

In Val angekommen lässt Damele ihrer Inspiration und ihrem Talent
freien Lauf um ein hübsches Waschhaus aufs Papier zu bringen. Das
Problem der Uebernachtung ist gelöst und wir logieren in einem Hotel
nahe der Autobalm. Franc;oise wagt sich in das Schwimmbad, kommt
aber gleich wieder heraus: das Wasser hat bereits herbstliche Farben
angenommen! Nach dem wannen Empfang in allen vorangehenden
Logis sind wir angesichts des heutigen Kontrasts - ein eher
unpersönliches Haus - umso empfindlicher als dass sein relativer
Komfort kein Ersatz für die fehlende Wärme ist ....

FREIT AG : ist der letzte Marschtag. Eine lange und nicht beschilderte
Strecke steht bevor. Die Route ist noch unbekannt. Pünktlich trifft

Christi an Fabre aus Toulon ein. Er lebt im Var und ist Mitglied der
Freunde des Jakobsweges, Er wird uns den grössten Teil des Tages als
Führer zwischen Le Val und St-Maximin, dem Endziel unseres
Marsches, dienen. Es ist eine lange Etappe, die wir sicher schaffen, denn
wir sind nun gut eingelaufen. Von Val an folgen wir dem Trassee einer
in den Boden verlegten Gasfernleitung mit recht steilen Auf- und
Abstiegen.
Es geht nicht ganz ohne Zittern und Kratzer... Endlich verlassen wir
diesen künstlichen Pfad und stossen auf einen Waldweg, der leicht
ansteigend sich dem Berg entlang zieht. Darauf folgt ein letzter steiler
Abstieg duch einen dichten Wald. Dann sind wir in Bras für die
Mittagsrast. Auch frönen wir der guten Gewohnheit mit dem
liebgewonnenen Rose. Heute von Franc;oise gespendet. Bis St-Maximin
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ist es noch weit,. So brechen wir vorzeitig für die letzte Anstrengung auf.
Diese wird erleichtert indem Evelyne und Bernard die Gruppe nach und
nach mit den Fahrzeugen aufnehmen und bis ans Ziel bringen.

Endlich sind wir in St-Maximin. Hier empfangen uns die
Dominikanerinnen Schwestern für Essen und die Unterkunft. Am

späteren Nachmittag geht es zur Basilika St-Marie-Madeleine mit ihrem
Kreuzgang. Eine kundige Führerin erzählt uns augiebig die Geschichte
der Reliquien der Heiligen, vom Schicksal ihres irrtümlichen Transfers
nach Vezelay, vom Zeugnis ihrer Anwesenheit an diesem Ort, von der
langen Zeitspanne für den Bau (237 Jahre) und der sich daraus
ergebenden Baustile. Beim Vorübergehen bewundern wir den
Altaraufsatz einer Seitenkapelle - insbesondere die seltene Darstellung
des Abendmahles bei dem Christus und die Apostel um einen runden
Tisch herum sitzen aber auch die reich gesclmitzte Kanzel.

SAMST AG, 5. Oktober, unser Rückreisetag : wir fahren per Bus bis Aix
und dann mit dem Zug bis Genf. Jedoch nicht alle: Claude hat sich
darauf vorbereitet, noch ein grösseres Stück des Weges allein weiter zu
gehen. Mit den besten Glückwünschen haben wir sie verabschiedet und
hoffen, beim HerbstIDarsch des kommenden Jahres ihren Spuren zu
folgen.

Diese Wanderung war wiederum eine wunderschöne Woche der
Entdeckung des noch wenig begangenen Weges in einem Landstrich voll
lieblicher und wilder Landschaften mit vielen Orten welche an den

Durchzug der von Rom nach Santiago gehenden Pilger, aber auch der
sich nach Rom begebenden Pilger erinnern.

Ein grosser Beifall und ein unermesslicher Dank geht an Alda und ihre
Gefahrtinnen, die diese Woche mit viel Sorgfalt und Geschicklichkeit
vorbereitet haben. Umsomehr als sie dabei mit zahlreichen

Schwierigkeiten zu kämpfen hatten. Ebenso vielen Dank an Evelyne
Bigot - und an Bernard - für alle ihre Dienste während der Reise und der
inmlerwährenden guten Laune. Und Dank an alle für die mit Wärme,
gegenseitiger Hilfe, Rücksichtnahme sowie Grosszügigkeit geknüpften
und während dieser Tage vertieften Freundschaften.

Ein Pilger Kuud Sunier
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Zwei Velo-Pilger-Senioren auf dem Camino nach Santiago

Unsere letzte Etappe des Caminos nach Santiago hatten wir für dieses
Jahr geplant, die Jahre vorher war Konstanz-Genf und Genf-St-Jean­
Pied-de-Port die Ziele. Interessante Kultur-Landschaften, Begegnungen
mit Einheimis-chen und Pilger waren Höhepunkte der Reisen. Ob das in
Spanien noch zu steigern war ?, keine Frage, es war so ! Freundliche
Hospitaleros in allen Herbergen die wir besuchten, Pilger aus vielen
Ländern, mit denen man sich in allen Sprachen, mehr oder weniger
austauschen konnte. Auch lernte man liebe Freunde, die wie wir auf dem
Weg waren, kennen und schätzen.
Ein Besuch der Pilgerherberge in Belorado gehörte unbedingt dazu, wo
wir von den Hospitaleras Ursula und Rosemarie herzlich empfangen und
auf die Einfachheit der Herberge (z.Zt. Garage) hingewiesen wurden,
trotzdem, die Stimmung unter den Pilger war grossartig.
Herzlichen Dank den beiden Damen, die dafür sorgten, dass wir uns
wohlfühlten und am nächsten Morgen frohgemut auf den Weg machten.
Zu den besonderen Erlebnissen gehören auch die Pilgermessen in Leon,
Rabanal deI Camino sowie zum Abschluss die Sonntagsmesse in der
Kathedrale zu Santiago. Auch die GTÜsseund Zumfe zwischen uns
Pilger unterwegs, Ola und bien Camino, ab und zu auch Griiss Gott oder
GTÜzi, manchmal ein Schwatz über woher und wamm ?, nur das Ziel
war klar: SANTIAGO.
In diesem Sinne - Ultreia .
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SAMEDI ET DIMANCHE 19 & 20 OCTOBRE

EN ALSACE

Un groupe d'une trentaine de participants de notre association a eu le
tres grand plaisir de rencontrer des membres des associations jacquaires
d'Alsace et de la Franche-Comte.

Des la prise de contact, au Centre europeen de Lucelle, aux premieres
heures du samedi apres-midi, l'ambiance d'une reelle amitie reunissait les
participants.

Saint Jacques, comme si souvent deja, a favorise ses aInis d'un temps
propice. Au cours des deux marches de deux-trois heures qui nous ont
menes sur terre alsacienne, nous avons pu nous emerveiller des couleurs
automnales baignees d'un soleil subtile: que ce soit samedi pour la visite
des mines du chateau de Morimont et de l'eglise St-Jacques de Courta­
von ou dimanche, dans la charmante cite de Ferrette au passe prestigieux
et la splendide egli se romane de Feldbach.

A celLXdes participants qui disposaient du temps necessaire, Jean-Rene
Quenet apresente encore la venerable cite de Porrentruy, faisant revivre
les epoques Oll elle a joue un röle de premier plan.

Konstanz im September 2002 Amandus u. Klaus Cette visite a la cite du Sanglier a dos dignement la premiere rencontre
entre nos trois associations jacquaires : puise-t -elle avoir pose la base
d'une amitie toujours plus vivante !

lrene Strebel
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Am Wochenende des 20. Oktobers 2002 haben sich die Vereinigungen
der Freunde des Jakobsweges aus dem Elsass, der Franche-Comte und
der Schweiz im Grenzort Lucelle, nahe von Porrentruy, zu einer
freundschaftlichen Zusammenkunft getroffen.

Schon bei der Kontaktnahme am Samstag Nachmittag herrschte beste
Stimmung. Ein zweistündiger Spaziergang führte durch den farben­
frohen Herbstwald, der Grenze entlang bis zur Ruine des Schlosses
Miramont, welches im Lauf seines wechselvollen Schicksals auch den
Habsburgern gehört hat.

Am Sonntag marschierten wir erneut durch die reizvolle Elsässer
Landschaft, über das Städtchen Ferrette (woher der Prinz von Monaco
und Graf von Ferrette seinen Käse bezieht) und die harmonische
romanische Kirche von Feldbach.

In dieser freudvollen Zusannnenkunft wurde der Grundstein gelegt zu
einer Freundschaft über die Grenze; möge sie sich weiter entfalten!

Irene Strebel

5\

REACTION A LA SUITE DE LA PUBLICATION DE LA
CONFERENCE DONNEE PAR LE PROFESSEUR GlRAUD
LORS DE NOTRE ASSEMBLEE GENERALE EN MARS 2002

Denise Pericard-l\1ea, historienne medieviste, l7lembre de notre
association, ecrit :

Votre numero de 2002, Ultrela publie (p.70 - 78) la conference donnee
par M. le Professeur Giraud de Fribourg, sous le titre : Le miracle de
saint Jacques dans le thedtre medieval.
En debut de conference, il dit : -"Ce texte est passe inapen;u ... Toutefois,
quclqu'un a cru bon d'en donner (sur internet, instrument ollvert, helas,
atout vent) une tres mauvaise traduction, sans veritable interet." Et il
ajoute en note: site de l'Union des associations jacquaires de France:
saint -jacques-france. org.
En tant que responsable editoriale de ce site, je vous serais reconnais­
sante de bien vouloir publier mes remarques dans votre prochain bul­
letin, a l'emplacement Oll etait publie le texte de la conference :

I) Le "quelqu'un" incrimine n'est pas anonyme. Ses noms et
adresse figurent sur le site.

2) Cette "tres mauvaise traduction sans veritable interet" en
a un, essentiel, celui de permettre aux pelerins d'aujourd'hui
de lire ce texte dans son integralite. Si M. le Professeur
Giraud lit le proven~al dans le texte, tant mieux pour lui, ce

n'est pas le cas de la majorite de nos visiteurs. Pourquoi s'offusque-t-il de
ce que des lecteurs aient un acces direct aux sources, sans en passer par
sa lecture intennediaire ?

3) L'ire de M. Giraud s'exerce egalement a mon egard en
declarant "ouvert, helas, atout vent" le site que j'anime.

S'il avait voulu savoir qui etait a l'origine de ce site, mon CV y figure,
ainsi que la liste de mes publications. Il y a aussi sur Internet des
scientifiques qui travaillent serieusement et benevolement pour diffuser
des connaissances en utilisant ce moyen moins couteux qu'une revue.
Notre site dialogue beaucoup avec ses visiteurs etj'aurais apprecie que
M. Giraud, d'une part nous infonne de son intention de commenter ce
te;\.1:ea votre AG, d'autre part nous expose ses savantes critiques, dont
nous aurions ete heureux de profiter, en les publiant sous son nom.

4) Apropos de commentaires, beaucoup seraient a faire a
propos du texte de la conference de M. Giraud. En tant
qu'historienne mectieviste, etudiant saint Jacques depuis 20

ans, je vous en ferai un seul, ii titre d'exemple : le miracle du pendu­
dependu figure dans le Livre des lvJiracles <leCompostelle, redige au
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XIle siecle, a partir de sources certainement plus anciennes. Ce miracle
V porte le titre "du pelerin pendu a qui le bienheureux Jacques porta
secours pendant les 36 jours Oll il resta suspendu". C'est la source a
laquelle Vincent de Beauvais a puise, au siecle suivant.

RUBRIQUE "INTERNET"

J'ai consulte le site de l'Union des amis de saint Jacques de France et ai
selectionne quelques articles

Je vous en remercie par avance. Avec mon meilleur souvenir. La gestuelle du pelerin d'hier et d'aujourd'hui dans la cathedrale de
saint Jacques de Compostelle :

Denise Pericar-Mea

Paro/es et musique : f. Claude Btnazet

Chant des Pelerins de Compostelle

~fj IJ 0 AAl j GJHg;

De nos jours, les pelerins reproduisent des gestes dont ils ignorent la
signification symbolique.
L'un de ces gestes consiste a placer les doigts de la l11aindroite dans les
cinq cavites qui se trouvent sur le meneau de l'arc central du Porche de la
Gloire qui date du XIle siecle. Cette colonnette de marbre blanc
represente la genealogie du Christ. Selon la tradition, ces cavites ont ete
creusees par l'el11preinte des mains des peIerins qui nous ont precedes.
On dit que celui qui prononce en silence cinq Pater sans retirer la main,
se verra attribuer par la Providence cinq graces. Cette colonnette repose
sur un sphinx aile et barbu souvent assimile au demier roi de la dixieme
generation chaldeenne 1. La statue de ce roi retient avec ferl11eteune bete
feroce sous chaque bras, ces deux monstres ont la gueule ouverte. Il
sel11blerait que les pelerins d'hier deposaient des dons dans ces ouvertures
qui debouchaient vraisemblablement sur la crypte. Derriere ce telamon, il
y a un orant qui regarde vers le ma'itre-autel. Il s'agirait d'un autoportrait
du maltre d'oeuvre Mathieu (auteur du Porche de la Gloire).
Les pelerins posent alors trois fois le front sur la tete de cet orant appele
communement le "Saint des Bosses" ("Santo dos Croques"). Celui qui
agirait de la sorte recevrait une etincelle du genie du presume maltre
Mathieu, ce qui n'est pas a negliger. Actuellement, il est courant de voir,
a l'approche des examens de fin d'annee universitaire, un attroupement
d'etudiants autour de cet orant. Les uns apres les autres, ils portent trois
coups de tete sur cette statue en esperant ainsi augmenter leurs capacites
intellectuelles. En outre, on dit aussi que celui qui ferait ce geste
conserverait une bonne memoire jusqu'a la fin de ses jours. Cela tient
plus de la superstition que de la foi, mais en Galice, terre mystique, ces
deux notions semblent se confondre la plupart du temps en une seule et
meme croyance.
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Si le pelerinage est effectue lors d'une Annee Sainte, les pelerins
empruntent la Porte Sainte pour entrer dans la cathedrale(2). Sur le
fronton de la dite porte, qui est aussi appelee la Porte du Pardon saint
Jacques et ses deux disciples Anastase et Theodore accueillent les
pelerins. Les plus croyants posent leurs levres sur les jambes de cette
porte au moment de la franchir.

Au XVIe siede, les couples qui desiraient avoir un enfant priaient au
pied de la statue de la vierge Marie enceinte, placee derriere le chceur(3).
Tous les samedis, le Salve Regina etait alors prononce devant cette
image mariale qui attirait notamment des femmes qui etaient en mal
d' enfants( 4).

Apres avoir confesse ses peches, le pelerin s'approchait de la colonne
creuse de bronze du XIIe siede qui contient les soi-disant bourdons de
saint Jacques et de saint Fran<;ois de Sienne, pelerin qui recouvrit la vue
dans la cite de l'Apotre(5). Le pelerin peut toucher le bout de la relique
apostolique qui passe pour avoir le pouvoir de radoucir les souffrances
physiques et moral es.

Apres avoir communie, le pelerin s'apprete a embrasser l'image de saint
Jacques, qui est placee sur le maitre-autel. Cette statue tient dans la main
droite le bourdon ferre et dans l'autre un rouleau de papier deroule ou il
est inscri t :

Hic est corpus divi Iacobi Apostoli et Hispaniarum Patroni,
C'est-a-dire :

!ci repose le corps de l'apotre saint Jacques, patron de l'Espagne.

Apres avoir gravi les marches qui menent a l'image de saint Jacques, le
pelerin donne un baiser a l'Apotre qui lui toume le dos, puis passe ses
mains autour du cou de cette statue en pronon<;ant a haute voix : "Ami,
recommandes-moi aDieu". Au XVIe siede, une couronne d'argent etait
suspendue a une chaine au-dessus de la tete de saint Jacques. Avant la
traditionnelle accolade,le pelerin enlevait son chapeau et le posait sur la
tete de l'Apotre. Apres l'avoir embrasse, il ceignait ladite couronne, puis
au moment de partir, remettait son chapeau qui avait ete en contact avec
l'image de saint Jacques. Ce chapeau devenait ainsi une sorte d'objet fe­
tiche pour le peIerin qui le conservait comme veritable relique(6).
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Jusqu'au XVIe siede, les pelerins pouvaient prier au pied des reliques
du "Fils du Tonnerre" et de ses deux disciples. Ces reliques etaient alors

exposees sous le maitre-autel. En 1588-1589, les attaques repetees du pi­
rate anglais Francis Drake le long de la cote galicienne furent a I'origine
du transfert des restes du corps de l'Apötre vers une autre zone de la
cathedrale. L'endroit Ollils avaient ete caches fut tenu secret a tel point
que l'on ne les retrouva plus. Ce ne fut que le 28 janvier 1879 qu'ils fu
ent mis au jour. Des experts se prononcerent pour leur authencite que le
pape Leon XIII prodama solennellement dans sa bulle Deus Omnipo­
tens de 1884. Cependant, en 1946, coup de theatre, des fouilles plus
archeologiques menent a la decouverte du soi-disant veritable tombeau
du saint. Les reliques de la cathedrale de Compostelle sont elles bien
celles de saint Jacques ? La question est disputee/. Depuis le demier tiers
du XIXe siede, les pelerins peuvent a nouveau prier au pied des reliques
presumees de saint Jacques, qui sont exposees dans une chasse en argent
sous le maitre-autel. Au mur, une plaque de marbre rappelle la visite du
pape Jean-Paul II, le 9 novembre 1982.

Le 25 juillet, le jour de la saint Jacques, une ceremonie religieuse est
celebree avec la traditionnelle offrance nationale de 1000 ecus d'or a

l'Apotre, qui fut instituee par Philippe IVen 1643.8 C'est aussi ce jour-la
qu'est utilise le celebre botafumeiro, encensoir geant (1,50 m, 80 kg) que
l'on fait se balancer a l'interieur de la cathedrale. Au cours d'une Annee

Sainte, le botafilmeiro est employe plus souvent. Bien que son existence
remonte au XIIe siede, il fut utilise pour la premiere fois au XIVe siede.
En un premier temps, il aurait ete employe pour purifier l'air ambiant,
car la presence constante de centaines de pelerins rendait l'air
irrespirable. n aurait egalement servi de brasero pendant les rudes hivers
galiciens. Neanmoins,son utilisation n'est pas sans danger : en 1499, il
vints'ecraser au sol. et l'accident se reproduisit en 1622, et plus recem­
ment en 1925 et en 1937. De nos jours, le traditionnel encensement au
botafioneiro est per<;u pour la plupart des touristes-pelerins comme une
attraction folklorique. Ainsi, ils applaudissent atout rompre a la fin de
l'encensement, ce qui n'est pas dans le goilt de l'archeveque.

Lorsque le pelerin a fait le tour de la cathedrale ou reposent les restes de
plusieurs rois et saints, il quitte la Ville Sainte pour marcher encore,
mais empli d'une force nouvelle. A l'epoque medievale, les pelerins les
plus humbles recevaiellt des vetements lleufs avant de reprendre la route
incertaine et parsemee d'embfrches. Les vieux habits etaient laisses sur la
"Croix des Guenil-Ies" ("Cruz dos Farrapos''). Situees sur le toit de la
cathedrale. Ces guenilles etaient ensuite bn1lees.
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Au debut du XXe siede, dans la petite eglise romane de La Cortieela ­
annexe de la cathedrale, une habitude propre aux habitants de Saint­
Jacques-de-Compostelle est passee dans les(moeurs : on inscrit sur un
bout de papier ce que l'on souhaite obtenir du Seigneur, puis on laisse sa
demande entre les mains de l'image de Jesus au Jardin des Oliviers qui
date du XVIe siede. En 1999, 57,3% des demandes visaient la reussite
des examens de fin d'annee scolaire ou universitaire, 10,8% concemaient
la familIe, 7,9% avaient rap port a la vie amour amoureuse et 5,8%
concemaient la sante9. Depuis la derniere decenie du XXe siede, les
pelerins sont aussi de plus en plus a venerer cette image christique.

Les significations symboliques de cette gestuelle dans la cathedrale de
Saint-Jacques qui est un harmonielLx assemblage du roman le plus pur
avec !es hardiesses du baroque en passant par l'elegance du gothique et la
gracc plateresque, semblent prendre toute leur valeur lorsque ce
sanctuaire est le moins visite par Ies foules de pelerins-touristes. La
scrcnitc du lieu est alors interrompue par Ie son des doches ou Ie bruit de
I'eau qui coule des gargouil- Ies dans cette contree a fortes pluies. Aces
moments-la, il apparaH que I'ensemble de ces gestes transcende eu fait le
domail1e de l'histoire pour atteindre celui de Ia foi, qui oriel1te Ia pensee
et l'actiol1.

Pablo Nogueira, Universite de Paris IV Sorbonne, charge de la recherche
Ü l'Association Ille-de-France des Amis de Saint-Jacques.
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Rubrik "Internet"

Ich habe die Internet-Site der französischen Jakobusgesellschaft kon­
sultiert und davon einige Artikel ausgewählt

Traditionelle symbolische Handlungen der Pilger gestern
und heute in der Kathedrale von Compostela:

Viele althergebrachte Verhaltensweisen werden heute ohne Wissen um
deren Sinn ausgeführt:
Der Mittelpfosten der Portico de la Gloria stellt den Stammbaum Jesu dar.
Daran sind vom Auflegen der Hände im Laufe der Zeit fünf Vertiefungen
eingegraben worden. Wer seine Finger hineinlegt und fünf Vaterunser
betet soll fünf Gnaden erhalten. Diese Säule wird von einer bärtigen, ge­
flügelten Sphinx getragen und soll angeblich Sinnbild des letzte Königs
aus der zehnten chaldäischen Generation sein. Dem Innern der Kirche

zugewandt ist in der Gestalt eines Betenden der Bildhauer Matthäus dar­
gestellt. Der Volksmund nennt ihn den "Beulenheiligen" (Santo dos
Croques). Wenn Pilger dreimal ihre Stirne auf die seine legen, soll ein
Funke seines Künstlergenies auf sie übertragen werden. Zur Examens­
zeit wird er oft von Studierenden umringt! Im mystischen Land Galizien
vermengt sich so oft Glaube mit Aberglauben.
Hinter dem Hauptaltar der Kathedrale führt eine kleine Treppe zur Jako­
busbüste, welche anzeigt, wo der Apostel begraben liegt. An dieser
Stelle kann der Pilger das Bild umarmen. Im 16. Jh. hing eine Krone an
einer Kette darüber. Die Pilger tauschten diese Kette mit ihrem Hut, den
sie auf den Kopf der Statue stülpten, wonach der Hut zur kostbaren Re­
liquie wurde. Bis ins 16. Jh. konnten die Pilger vor den Reliquie des
Apostels und seiner Begleiter beten. 1588-89 überfiel der Engländer
Francis Drake immer wieder die Küsten Galiziens, und so versteckte man
die verehrten Gebeine an einem so geheimen Ort im Gotteshaus, dass
sie erst am 28. Januar 1879 wieder aufgefunden wurden. Archäologi­
sche Grabungen legten 1946 ein gemauertes Grab zu Tage, offensicht­
lich dasjenige des Apostels, und das liess den Streit um die Authentizität
der Gebeine neu aufleben. Die Reliquien liegen heute in einem Silber­
schrein unter dem Hauptaltar.
Das berühmte Weihrauchfaß "bota fumeiri" genannt, welches im 12. Jh.
gleichzeitig zur Säuberung der Luft und zum Temperieren des Raumes
diente, wurde in ungewöhnlicher Größe gebaut (1.50m hoch, 80 kg
schwer) wird erst seit dem 14. Jh. geschwenkt und dies ist nicht ganz
gefahrlos: 1499, 1622,1925 und 1937 kam das Weihrauchfass zu Fall.
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Zum Ärger des Erzbischofs hat sich diese liturgische Handlung zur folk­
loristischen Attraktion entwickelt und wird mit großem Applaus begrüßt.
Anfangs des 20. Jh. hat sich eine Gewohnheit der Einwohner von Santi­
ago de Compostela verallgemeinert. In der kleinen romanischen Kirche
(vor der Corticela, neben der Kathedrale), gibt es eine Darstellung von
Jesus am Oelberg aus dem 16. Jh. Wer einen grossen Wunsch hat,
schreibt ihn auf einen Papierzettel und schiebt ihn in die Hand Jesu. Im
Jahre 1999 betrafen 57,3% der Bitten ein gutes Resultat bei Schluss­
prüfungen, 10.8% Familienangelegenheiten, 7.9% Liebesprobleme
und 5,8% Bitte um Gesundheit.

"All diese symbolischen Handlungen machen nur Sinn, wenn sie von der
Tradition zum Ausdruck des Glaubens werden, wenn möglichst wenig
Besucher die Ruhe und den Friedend ieses Gotteshauses stören, wei­
ches sich in Harmonie reinster Romanik mit gotischer Eleganz und baro­
cker Kühnheit verbindet'.

(Zitat: Pablo Nogueira, Universite de Par is IV Sorbonne, charge de la re­
cherche a l'Association IlIe-de-France des Amis de Saint-Jacques).
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LA VIA FRANCIGENA
Histoire

St-Maurice - Martigny - Gd St-Bernard- Aoste

La Via Francigena etait le nom de la route suivie par les pelerins du nord
de ['Europe pour se rendre d'Angleterre, a travers la France, l'Allemagne,
la Suisse et l'Italie, jusqu'a Rome, capitale religieuse du monde
occidental.

Au cours du voyage, les voyageurs etaient confrontes a de nombreux
dangers, et a une multitude d'aventures, dans les couvents, les tavernes,
les hospices et les fermes, Oll cette parcelle d'humanite bigarree conjugait
le sacre, le profane, le repentir, la tete et la musique.

Les etapes de ce pelerinage sont connues grace au journal de Sigeric,
redige en 994, pendant son retour de Rome, Oll il avait ete nomme
Archeveque de Canterbury. La Via Francigena traversait la Suisse
romande de Vallorbe au Gd St-Bemard pour descendre ensuite dans la
vallee d'Aoste. Sigeric, selon son journal, fit halte entre autre a St­
Maurice, Orsieres, Bourg-St-Pierre et Aoste.

Si on enjuge par l'engouement dontjouit depuis une quinzaine d'annees
le pelerinage de Saint-Jacques-de-Compostelle, celui de Rome ne
manquera pas de prendre de l'ampleur. En effet, le Conseil de l'Europe,
en avrill994, a reconnu la Via Francigena comme itineraire culturel
europeen a egalite du Chemin de Compostelle. Le 22 decembre 1995, a
ete constituee l'association europeenne "Confraternita dei Romei della
Via Franeigena" avec son siege a Parme. Et en 1996, trois Pelegrini, re­
liant Canterbury a Rome en soixante-trois etapes, dont Luigi Grazioli,
secretaire general de la Confraternita, etaient re«us pour la traversee du
Valais par Willy Fellay de Valrando.

Et pendant ce temps, des Compagnons oeuvraient pour la creation du
Sentier Martigny - Aoste. Apres plus de vingt-cinq ans de travaux, le 17
aout 1997, au Gd St-Bernard, etait inaugure officiellement par les autori­
tes valaisannes et valdötaines le Sentier Martigny - Aoste. Depuis,
chaque armee, le samedi de Quasimodo a lieu la visite d'inspection du
Sentier avec le rituel de la transmission du Sceptre.

Comme la Via Francigena emprunte le Sentier Martigny-Aoste, les Com­
pagnons valaisans, d'entente avec l'ARM (Association pour l'Amenage­
ment de Martigny) et l'ARMS (Association pour la Region de Monthey -
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St-Maurice) ont cree et balise avec le logo du pe1erin, la Via Francigena
sur!a partie valaisanne, soit du Rhöne a Massongex au Co! du Gd St­
Bemard. Les Compagnons valdötains avaient depuis quelques annees
deja balise le tronyon Co! du Gd St-Bemard - Aoste.

Po ur tout renseignement :
site internet: www.francigena.ch

Le Chemin de Rome

de Canterbury a Rome
Parcours

5t-Maurice· Martigny • Col du Gd·5t·Bernard • Aoste

6!

Die Via Francigena
Geschichte

Sr. Maurice - Martigny - Gr. St. Bernhard - Aosta

Um sich von England nach Rom zu begeben folgten die Pilger aus
England der "Via Francigena" mit all ihren Abenteuern und Gefahren
und mischten Frommes und Profanes mit Reue, Fröhlichkeit und Mu­
sik.

Als im Jahre 994 Sigeric nach Rom reiste, um zum Erzbischof von
Canterbury geweiht zu werden, beschrieb er seine Reise. Er durch­
querte das Gebiet der heutigen Westschweiz von Vallorbe zum Gros­
sen St. Bernhard mit Halt in St. Maurice, Orsieres, Bourg-St-Pierre und
Aosta.

Seit ungefähr 15 Jahren lebt diese Pilgerwanderung nach Rom neu
auf. Im April 1994 erklärte der Europarat auch die Via Francigena zum
europäischen Kulturweg, am darauffolgenden 22. Dezember ist die
"Confraternita dei Romei della Via Francigena" mit Sitz in Parma,
entstanden. Drei Pelegrini, die 1996 in 63 Etappen von Canterbury
nach Rom marschierten wurden durch's Wallis von Willy Fellay von Val­
rando begleitet.
Am 17. August 1997 weihten die Behörden vom Wallis und Aostatal
den Fussweg von Martigny nach Aosta ein, den die Compagnons va­
laisans in fünfundzwanzig-jähriger Arbeit instand gesetzt hatten.
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LE CHEMIN EN L'AN 2002 :
ETHIQUE ET ESPRIT DU CHEMIN

DERIVES ACTUELLES

Depuis quelques annees, le Chemin de St-Jacques, vieux de plus de
mille ans, co/malt un engouement extraordinaire. Cette augmentation
signiflcative du l10mbre de pelerins a amene des modiflcations quant e
la far;on de cheminer et, je le pense, quant al/X motivations d'ensemble
des partants.

Voici le texte "d'un pelerin recidiviste" qui devrait provoquer des
commentaires et des reactions de votre part.

Jusqu'a ces dernieres annees, impregnes des ouvrages de Lacoste-Mes­
seliere, de Barret, de Gurgand, de Vincenot et de quelques autres, les
marcheurs adoptaient, quelle que soient leurs motivations (et Dieu sait si
dIes etaient nombreuses), une attitude que l'on peut qualifier de "peleri­
ne". Il s'agissait en general de marcheurs au long cours ayant quitte leurs
families et leurs amis, leur pays, leurs habitudes et leur confort, pour se
conficr au CHEMIN, avec le seul appui de leur sac, le plus leger possible,
de leur baton et de leurs chaussures, partant "a la grace de Dieu".
Leurs motivations n'etaient pas toujours evidentes, le peIerin laissant au
Chemin le soin de faire apparaitre le questionnement et d'y apporter les
repol1ses; la recherche culturelle etait tres souvent presente voire predo
minante, beaucoup etant des chercheurs de Dieu.
Le factcur "Duree" avait son importance dans la plupart des cas, la
mare he etait envisagee pour plusieurs semaines voire plusieurs mois
jusqu'au bout !
L'utilisation des facilites de transport, de portage du sac, etait reduite
am cas de force majeure, bref, le pelerin partait le plus souvent seu1, en
couple ou en tout petit groupe plus rarement, laissant aDieu le soin de le
mener a bon port, malgre les difficultes de la solitude, l'absence ou la .
sobriete des refuges, les chemins pas ou mal balises.
Fort heureusement, les rencontres, l'accueil spontane des populations, la
decouverte de "TOUT" etaient des moments d'une telle intensite que le
pelerinage vers saint Jacques etait une merveilleuse etape de la vie, que
l'on n'avait de cesse de communiquer avec les autres, procurant a chacun
un questionnement sur la Foi, un respect, un rapprochement et un amour
des autres, une tendance a la solidarite, une relativisation de soi et une
sensation ambigue d'humilite et de force en soi, enfin une joie et une
serenite profondes et un certain stoicisme. Graces etaient rendues pour
cet etat de felicite, etat en general durable et fort.
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Tout ceci est ecrit au passe; fort heureusement, dans la majorite des cas,
cette maniere de vivre le pelerinage perdure, mais tout evolue : des
evenements majeurs comme la venue du Saint Pere a Compostelle en
1987, la proclamation des Chemins de Compostelle comme Premier
Chemin Culturel Europeen puis leur classement au Patrimoine de l'Hu­
manite, les deux Annees Saintes de 1993 et 1999, mais aussi le best­
seller de Coelho et l'essor de la randonnee pedestre, ont amene presse,
radios, televisions livres et maintenant Internet a hyper mediatiser le
Chemin de St-Jacques si bien que maintenant tout le monde a ete
interpelle par cette aventure humaine.
Un nombre de plus en plus grand de personnes de tous pays, chaussent
les rangers, endossent le sac et empoignent le bourdon ! Cette mediatisa
tion est certes une bonne chose: il serait bien peu pelerin de garder pour
soi les richesses de l'experience du Chemin, alors tout pelerin ne peut
que se rejouir de voir que le plus grand nombre puisse partager la felicite
qu'il y a trouvee.

Chaque medaille a belas un revers et le pelerin du debut des annees
nonante a parfois du mal a reconnaitre l'ancien "Camino" et l'esprit qui y
regnait:

- Proliferation des refuges dont certains cherchent a etre plus
Im.."Ueux que les autres, perdant ainsi le caractere de simplicite
pelerine qui etait le leur, a noter, dans certaines localites,
comme Saint-Jean-Pied-de-Port, une certaine foire d'empoigne
pour s'approprier les pelerins debarquant des trains.
- Emploi en Espagne des generelLXfonds alloues par l'Europe
pour ameliorer certes les chemins mais parfois pour en faire de
"veritables routes pour marcheurs", avec sol dame, leur trace
rectiligne borde d'arbres pas toujours judicieusement plantes.
- Distributions parfois mal preparees et mal contrölees des
"credentials" necessaires a l'acces aux refuges.
- Deja des distributeurs de Coca-Cola sont installes dans les
petits villages de Galice ... a quand le Mac Do avec menu pour
pelerin.
- Des tours-operators travaillent aussi sur le Chemin, les bus
deversant sans aucune precaution une cargaison de touristes­
pelerins sur le Camino. Des artisans proposent le portage des
sacs ... et des pelerins.

D'autres derives commerciales existent certainement. Taut ceci est

logique, normal, en tout cas previsible. Taut aussi logiquement, cet etat



64

de chose a amene chez certains marcheurs un changement d'etat d'esprit
parfois nefaste a la qualite de la peregrination.

L'augmentation massive du nombre de pelerins fait que la course au
ref-uge existe parfois, surtout en ete : mieux vaut arriver au plus vite, pour
etre sur d'avoir unlit ! Ceci aux depens d'un certain egoYsme et
d'un esprit de competition bien peu pelerin !
En cas de mauvais temps, certains n'hesitent pas a faire tout ou par-
tie dc l'etape en bus ou en taxis, aux depens du pauvre crotte mouille qui
arrive apres eux ! D'autres evitent certaines portions ou etapes ingrates
realisant un pelerinage facile et agreable, sans connaltre au
cunc des conditions qui conduisent le pelerin a gagner un peu d'hu
milite et de stoYcisme.

Quc dirc de ces Associations qui organisent, sur des portions du che
min, un pelerinage tout prepare avec des groupes de 20 a 30 person­
ncs ct qui debarquent dans les refuges, prenant bien soin d'arriver par
petits groupes les uns apres les autres pour tromper l'hospitalero, pha­
gocytant les lits pour ceux qui arrivent ensuite, avant d'envahir bruyam
111(;nt!es salles communes au profit du groupe et aux depends des pele­
rins solitaires ! C'est bien sill la faute de l'hospitalero quand celui-ci
acccpte sans broncher des groupes debarquant de leurs voitures avec
valiscs, jupes et talons hauts pour les installer dans les dortoirs.

Voici pcint un bien sombre tableau qu'il convient de temperer. Fort heu­
rcusement, les derives ne sont le fait que d'un petit nombre et c'est tant
mieux ! Mais elles n'existaient pas ou etaient rarissimes il y a encore 5
ou 6 ans ... actuellement elles ont tendance a augmenter.
Il convient donc de les connaltre pour mieux y parer, ne pas y sombrer
si on chemine pour la premiere fois, et eviter que, rapidement, ce beau
et bon chemin ne se transforme en un chemin de Randonnee. Certes,
les pelerins, les vrais, continueront a marcher vers le tombeau de l'Apötre
mais pousses par les autres, ils seront obliges de marcher sur d'autres
chemins que le "Carnino Frances" ou en hiver, en regrettant le bon
temps, sans rien dire.

Depassement de soi, Joie, Gratitude, Hurnilite, Rencontres, Solidarite,
Respect de l'Autre, de son eventuelle difference, Tolerance, Accepta
tion de sa propre faiblesse et de ses erreurs, voila comme il convient
d'envisager le Chemin de Saint-Jacques.
Il continuera alors a etre pour la plupart un merveilleux Chemin de
Transformation.
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1 - Ce demier fut averti en songe par Cronos, dieu du temps, que l'humanit~ serait an~­
antie par le d~bordement universel des eaux. Ce roi fit construire un vaste navire sur le
quel il embarqua \es siens. N~al1moins, il avait auparavant entern~ les livres qui conte­
naient toutes les cOlmaissances d'alors dans la ville d~di~e au culte du soleil Sisparis.
Apres le detuge, les survivants recup~rerent ces volumes, et purent ainsi reconstruire de
nouvelles cites comme l'ancienne Babylone.

2 - Rappelons que toutes \es annees Oll la tete de l'Apötre -le 25 juillet - tombe un di­
manche sont consid~r~es conune des Ann~es Saintes. Ce caractere fait de Saint-Jac­

ques-de-Compostelle la troisieme ville sainte avec Rome et J~msalem. La prochaine
AtUl~e Sainte (2004) commencera, confonnement a la tradition, par la cer~monie de
l'ouverture de la Porte Sainte le 31 d~cembre. Cette porte est ouverte jusqu'au 31 d~­
cembre suivant. Elle est ensuite ferm~e jusqu'a la prochaine AtUl~e Sainte.

3 - En 1945, le choeur erige au X"Vle siec!e, qui ~tait feml~ par de hautes c!ötures en
fer forg~ fut accole au maitre-autel pour liberer l'espace de la nef

4 - Pablo Nogueira, La cathedrale de Saint-Jacques-deCompostelie (J(V1e-J..'VIlesie­
cles), Universite de Paris IV Sorbonne / UFR s'Etudes ib~riques et latino-americaines,
1996, p. 44.

5 - Rappelons qu'a l'epoque modeme, la cathedrale de Compostelle comptait des pre­
tres appeles lenguajeros qui savaient plusieurs langues pour confesser les peJerins ve­
nus de toute l'Europe. La cathedrale conserve encore deux confessiOlUlaux de lengua
jeros Olt sont inscrites en lettres dorees les langues dans lesquelles le pretre confessait
on peut ainsi lire:
Pro linguis germanica et hungarica ou bien Pro linguis britannica et gallica.

6 - Pablo NOglleira, op.cit., pAI

7 - Il convient de mentionner ici Denise Pericard-Mea, Compostelle et cultes de saint
Jacques au Moyen Age, Paris PUF, 2000. (Les r~sultats de cette recherche h.istorique
bousculent bien des idees admises sur le culte de cet apötre en teITe de Galice). Con­
sulter aussi son artic!e "Le corps de saint Jacgues a Compostelle : histoire et legendes

8 - Archives Gen~rales de Simancas, Patronato Real, Leg. 9.

9 - Il convient de mentionner ici : "Jesos dei Huerto" in La Corticela (Sant/ago de
Compostela) n° I, 1999 p. I et p. 4



66

Der Weg im Jahre 2002

Ethik und Spiritualität des Weges
Aktuelle Umleitungen

Seit einigen Jahren hat sich - leider - der Geist auf dem Jakobsweg ver­
ändert.

Am Anfang seines Wiederauflebens war der Pilgerweg nach Compostela
ein Schritt ins Ungewisse. Die Pilger nahmen Abschied von ihren Famili­
en, ihren Freunden, ihrer Heimat, um sich - allein oder in ganz kleinen
Gruppen - für meist längere Zeit mit ihrer Habe auf dem Rücken, auf meist
schlecht markierten Wegen mit wenig Unterkunftsmäglich- keiten in die
Ferne zu begeben. Warum sie dies taten, war vielen unklar: die Suche
nach Gott? nach dem Sinn des Lebens? kulturelle Inte -ressen? Der

Weg selbst stellt Fragen und er wurde zu einem befriedi -genden Ab­
schnitt im Leben und hinterließ ein Gefühl der Freude und des inneren

Friedens, welches man gerne mit dem Nächsten teilte, in erneuerter So­
lidarität und Bescheidenheit.

1987 erklärte der Europarat den Jakobsweg zum europäischen Kultur­
weg. Dies und die "Heiligen Jahre" von 1993 und 1999 waren für die Me­
dien Anlass, den Jakobsweg zur Modesache zu machen.

Es wäre kaum im Sinne der Sache, wollten die Pilger aus dem Camino
eine Privatsache machen, und die Freude und die innere Bereicherung,
welche er schenkt, für sich zu behalten! Und doch kann man viele As-

pekte des heutigen Zustandes nur bedauern:
Herbergen versuchen, durch immer luxuriösere Angebote sich von
den andern zu profilieren, sodas der Charakter der Einfachheit des
Pilgerwesens verloren geht
die von der Eu gewährten Beiträge werden oft dazu verwendet,
"Wanderstrassen" mit hartem Belag zu erstellen, gesäumt von oft
schlecht versetzten Bäumen

in kleinsten galizischen Winkeln stehen bereits Coca-Cola-Auto­
maten. Wann folgen die McDonalds?
"Tour-Operators" bringen Massen von "Pilgern" vor Ort, kleine
Unterenehmer sorgen für den Transporrt von Rucksack und
Wanderer.

Natürlich war diese Entwicklung für Geldgeschäfte vorauszusehen; aber
sie bringt leider eine Gesinnungsänderung auf dem Camino mit sich. Die
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unerhörte Steigerung der Anzahl Wanderer auf den Pilger-
wegen zieht einen Wettstreit um die Betten in den Herbergen nach sich,
und dies trägt natürlich nicht zur Solidarität unter den Pilgern bei. Sich
bei schlechtem Wetter oder schwierigem Geländebedingungen mit dem
dem Bus oder Taxi befördern zu lassen, um vor den andern bei der Un­
terkunft anzukommen, begünstigt weder den Respekt für den Nächs­
ten, noch die Bescheidenheit oder die Willenskraft.
Es kommt auch vor, das sich Gruppen von 20-30 Teilnehmern aufteilen,
sich in den Refugien melden und die Betten in Beschlag nehmen. Spä­
ter finden sie sich dann wieder zusammen und sind nicht selten als
Nachruhestörer zu definieren.
Diese Misstände werden zwar erst seit etwa 5-6 Jahren beobachtet und

sie sind glücklicherweise noch eher selten, leider sind sie aber im Zu­
nehmen begriffen.
Der Weg zum Jakobusgrab sollte aber auch in Zukunft eine Quelle von
Freude, Dankbarkeit, Bescheidenheit, Solidarität und Respekt unter den
Pilgern, der Selbstüberwindung und des Akzeptierens des Andersseins
des Nächstens als auch der eigenen Schwächen und Irrtümer sein!
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LETTRE DE L'HOSPITALITE ST-JACQUES N° 28

Le chemin des loups et de I'agneau

La grande affluence sur le Chemin ne cesse de se corrfinner d'annee en
armee: c'est une grande chance pour notre epoque, pour notre Europe
et pour nos contemporains en recherche de sens, de fraternite et de spi­
ritualite. Combien de pelerins retrouvent espoir, foi, joie, voire gueri­
son?

Mais ce chelnin de liberte attire aussi des convoitises. On ne compte
plus les occasions de tiraillements et meme de conflits entre les com­
merces, les municipalites et ceu.x qui tentent de preserver a ce chemin
son esprit de pelerinage chretien. Un chretien ouvre sa porte pour of­
frir l'hospitalite, on l'accuse de concurrencer les commerces, un flecha­
ge est institue pour proposer aux pelerins le passage par une abbaye,
la municipalite d'aval s'insurge de perdre les quelques euros des pele­
rins ainsi deroutes ...

11y aurait encore des loups sur le chenlin ...?
Cet affrontement est le combat spirituel de toujours et ce combat
exterieur est aussi au coeur de chaque pelerin. Les tentations du con­
fort, du loisir, de la consommation et de la distraction peuvent, s'il y
succombe ou n'en mesure pas vraiment l'enjeu, l'ecarter de l'essentiel,
de sa quete, de son ecoute de Dieu, de la priere pour transformer son
pelerinage en une gentille balade agrementee d'agreables rencontres.

Les accueils chretiens sont alors des soutiens, des lieux de ressource
ment indispensables pour rappeIer la gravite de l'enjeu, de la demarche.
De plus, stils proposent la libre participation aux frais, ils temoignent de
la gratuite de l'Arnour de Dieu et de la liberte de notre reponse !
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Brief der Hospitalis St-Jacques Nr. 28

Der Weg der Wölfe un der Schafe

Der grosse Zulauf auf dem Jakobsweg wiederholt sich Jahr um Jahr
und ist eine gosse Chance für unsere Zeitgenossen die auf der Suche
nach Sinn, Verbundenheit und Spiritualität sind. Wieviele Pilger finden
Hoffnung, Glaube, Freude, ja sogar Heilung?

Aber dieser Weg der Freiheit ruft auch Begehrlichkeiten hervor. Zahllos
sind die Reibereien und sogar Konflikte zwischen Händlern, Gemein­
debehörden und denjenigen, die dem Camimo den guten Geist eines
christlichen Pilgerweges erhalten möchten. öffnet ein christlicher
Mensch seine Tür zum Empfang eines Pilgers, wird er beschuldigt, den
Geschäften zu schaden; ist ein Hinweis für den Weg zu einer Abtei an­
gebracht, empören sich die Behörden des umgangenen Dorfes über
den Verlust einiger dadurch entgangener Eures.

Sollte es auf dem Weg noch Wölfe geben?

Dieser Affront ist ein geistiger Kampf seit jeher, und dieser äußere
Kampf ist auch im Herzen jeden Pilgers. Erliegt er den Versuchungen
von Bequemlichkeit, Vergnügen, Konsum? Unterschätzt er deren Ein­
fluß, können sie ihn von seinem Suchen und Horchen nach Gott
und vom Gebet abhalten, und somit wird aus seiner Pilgerfahrt ein
netter Spaziergang mit freundlichen Begegnungen.

Die christlichen Unterkünfte helfen den Pilgern, den tieferen Wert ihres
Einsatzes zu ergründen. Mehr noch, indem sie es jedem Pilger frei­
steilen, wieviel er zur Kostendeckung beitragen möchte, bezeugen
sie auch Gottes Freigebigkeit und die Freiheit unserer Antwort darauf.
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Temoignage Chemins de Saint-Jacques
UN FOULARD POUR UN VITRAlL

Stephane Marchiset a parcouru quatre fois les chemins qui menent a
Saint-Jacques-de-Compostelle: il veut en laisser un temoignage durable

"J'ai effectue mon premier piderinage a Saint-Jacques en 1994" explique
Stephane Marchiset, "mais mon pere s'appelai! Jacques. nous avions
l'habitude de visiter les monuments dedies a saint Jacques; j'ai ete eleve
dans celte idee".

Brcf, premiere decouverte de la route des etoiles en 1994, au depart de
Roncevaux, a pieds naturellement. Conquis, le jeune sous-officier repart
de Bayonne cette fois. Jamais deux sans trois, il repart de Pierrecourt, en
Franche-Comte : ilmettra deux mois pour faire la route. Pas decourage
pour si peu, il repart de Billere: 33 jours pour plus de 1000 kilometres.
Naturellement, il faut etre en bonne fonne, "d'autant que les haltes et la
Ilourrilure ne sont pas taujours de premiere categorie". Ce militaire
celibataire supporte mieux que d'autres ces petits inconvenients qui ne
representent pas grand chose a cote du benefice que l'on retire de
['expedition.
Sm lc plan pratique, les chemins s'eloignent de plus en plus des bords de
routes goudronnees. "On chemine a travers bois e! chal7lps, dans le
ca/me: des rencontres s'operent, des liens se creent, souvent durables,
tn':s au-dela de ceux qll'on noue dans des circonstances plus banales.
Par ailleurs, on a le tel7lps de penser, sans television ni radio, d'operer
UI7 retour sur soi-meme". Pour le jeune homme, qui est croyant,
l'expedition se double d'une quete spirituelle: "dans le dOl7laine
religieux, le chemin commence a l'arrivee; la, j'ai tellement rer;u que
j'ai cherche a rendre, a remercier.

"Je dessine, je peins, je sculpte"
C'est bien de le dire, mais apres ? "J'ai pense me faire hospitalier, mais
cela m'a paru insujJisant; alors, faire connaitre mon experience ?
lnsufjisant aussi. Je voulais quelque chose de durable, peut-etre
construire ou restaurer un refitge : malheureusement cela depasse de
beaucoup mes moyens. Cependant, j'ai quelques talents: je dessine, je
peins , je sculpte depuis longtenzps. Ainsi. cOl7unele veut la tradition,
j'ai sculpte mon propre bourdon. le traditionnel bäton du pelerin de
Stephane, surmonte de l'emblematique coquille qui servait aussi bien a
degager le chemin qu'a aider a la marche, voire casser la tete des
detrousseurs qui pullulaient dans le passe, travaille dans le style de l'art
roman, est un petit chef-d'oeuvre. ''J'en ai fait quelques uns po ur des
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amis. aussi m'a-t-on conseille d'en vendre .... Afais pour mai un bOllrdon
ne se vend pas, il se donne".
Alors, ecrire un livre? Un eniimze guide des routes jacquaires ? Je
n'avais pas l'impression que cela apporterait grand- chose .... "

"Une illumination"

La revelation du projet, c'est dans la fraicheur de la cathedrale de Leon
que Stephane l'obtient en contemplant les vitraux : "Cest le Chartres de
I'Espagne; la. le vitrail est ce que la priere est a l'dme. je vais essayer
de faire un vitrail !"Screugneugneu, il s'y met: documentation,
symbolique, dessins : les regles de cOlnposition sont rigoureuses.
Stephane n'est pas homme ales oublier : plusieurs projets atterrissent a
la corbeille. Et c'est l'elaboration de la prestigieuse maquette de 90 x 90
cm comportant un cercle inscrit dans un carre, sonmle du cri d'arrivee
des pelerins qui, au vu des fleches de la cathedrale dans le lointain
s'ecriaient : "Ultrei"a !"("encore plus haut"); le cercle, divise en neuf
seetions, s'organise autour d'un carre central representant saint Jacques
dans sa barque entouree d'anges, surmonte de la Vierge de Saragosse
entouree d'un choeur d'anges et surmontant Theodore et Athanase,
posant saint Jacques sur la pierre qui se mue en sarcophage sous la forme
de pluie d'etoiles.
A gauche, saint Roch et saint Martin montent la garde, a droite sont
representes deux saints veneres en Espagne, Domingo de la Calzada et
Juan de Ortega. Les sections restantes representent les quatre
evangClistes : Jean, Luc, Mare et Matthieu, avec leurs animaux
symboliques : l'aigle, le lion et le taureau. Le carre est complete par deux
anges brandissant l'alpha et l'omega, et deux archanges : Michel et
Gabriel.

Le vitrail realise devrait aller a une eglise de Toulouse endommagee par
l'explosion d'AZF. Pour financer sa fabrication, un foulard de soie lourde
le representant est edite par la Maison L.R. Paris au prix de 95 €.
Dix euros sont reserves au Chemin de Saint-Jacques et aux pelerins, le
benefice restant pour financer la fabrication du vitrail. Si la son1l11ene
suffisait pas, elle irait a un hospiee de pelerins toulousain. Stephane,
pour sa part, se contente d'avoir apporte son talent, son travail et son
enthousiasme.

Jean-Charles Cabazan

Article publie dans: "Pyrenees Vacances" le jeudi 25 juillet 2002

Renseignements sur le foulard Ultreta" L.R Paris, 27, Bd Malherbes
75008 Paris - tel. 01.42.65.43.40
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Ein Halstuch für ein Kirchenfenster

Seit seiner Kindheit wird Stephane Markest von seinem Vater,
Jakob genannt, für die dem Apostel Jakobus gewidmeten Bauten

. begei sert. Im Jahre 1994 unternimmt er seine erste Pilgerreise
von Roncevaux aus nach Compostela . Eine zweite Reise beginnt er
in Pierrecourt in der Franche-Comte, und zuletzt geht er von Billere
aus (1000 km in 33 Tagen).

Fernab von Fernsehen und Radio kann sich dieser alleinstehende

Soldat auf dem Sternenweg in sein Inneres vertiefen und abseits
vom lärmenden Verkehr und bei oft schwierigen Situationen, sich
auf das Wesentliche besinnen und sich an guten Begegnungen er
freuen.

Um sich für die auf dem Pilgerweg erfahrene Gnade dankbar zu er­
weisen sucht dieser junge Mensch nacheiner Möglichkeit, seiner
Dankbarkeit Ausdruck zu verleihen. Er ist künstlerisch begabt, und
in der Kathedrale von Leon kommt ihm die Eingebung, ein Kirchen-

fenster für eine bei der Explosion der AZF-Fabrik in Toulouse zer­
störte Kirche zu schaffen und dieser Kirche zu schenken.

Um die finanzielle Sicherheit des Werkes zu gewährleisten, bietet
der Künstler ein Seidenhalstuch mit dem Motiv des geplanten
Kirchenfensters zum Verkauf an. Subskriptionspreis bis Ende
November 2002: €95, danach €136 (zuzüglich €8.50 Portospesen).
Auskunft zum Foulard ULTREIA: L.R. Paris
27, Bd. Malherbes 75008 Paris Tel. 01.42.65.43.40.

Aubrac

Region de desert,
sur les chemins de Saint Jacques,

s'etendant comme une mer,
mais de neige pas de plaque.

Pourquoi pal1ir au dCsert,
Quand il est aportee de pas?

Pourquoi se mettre au vert,
traverser ton plateau d'Aubrac ?

Par une nuit etoilee,
Aubrac tu m'as touche,

sur le chemin des etoiles,
devant nous tu dressais ta toile.

Parcouru par le "ent froid,
c'est a ton plateau que je dois,

d'avoir ete au dCsert,
de"inant que tu allais me plaire.

Philippe Wolff - Aubrac
Non Cdite




